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LUTTE CONTRE LE SIDA

Dans une allocution prononcée lors
de la célébration de la Journée
mondiale de lutte contre le sida,

placée sous le thème « Leadership citoyen
pour un monde sans sida », le ministre a
souligné que l’engagement de la société
civile garantit la continuité et l’efficacité
de la réponse contre la maladie, et a appe-
lé à aller vers une plus grande sensibilisa-
tion sur la prévention et les soins de santé.
A cette occasion, le ministre a mis en avant
la qualité du partenariat avec le Program-
me commun des Nations unies sur le sida,
qui « a permis à notre pays de réaliser des
progrès considérables dans la lutte contre
le virus de l’immunodéficience humaine
(VIH) ».
M. Saïhi a également affirmé « la volonté
de l’Algérie de redoubler d’efforts pour
mobiliser tous les moyens possibles afin
de lutter contre cette maladie », dans le
cadre du programme conjoint des Nations
unies pour la lutte contre le sida visant à
l’éliminer d’ici à 2030. En outre, il a pré-
cisé que la volonté politique s’est traduite
par la mobilisation de l’ensemble du gou-
vernement et de tous les intervenants,
notamment la société civile, et ce dans le
cadre d’une approche multisectorielle, en
continuant à utiliser des financements
considérables garantissant l’accès complet
et gratuit à tous les services de santé, y
compris le dépistage et le traitement.
Par ailleurs, le premier responsable de la
santé a révélé que l’Algérie fait partie des
pays où la propagation du VIH est faible,
avec un taux de prévalence estimé à envi-
ron 0,1 %, et ce grâce à une réponse natio-

nale plurisectorielle. Il a souligné que le
risque de contracter le virus du sida
dépend du niveau d’utilisation des moyens
de protection ainsi que de la consomma-
tion de drogues par des seringues et des
mouvements migratoires, soulignant que
ces facteurs de vulnérabilité doivent être
pris en compte, tout en insistant sur la vigi-
lance continue.
Le ministre a rappelé que son département
a fait de la lutte contre la maladie du sida
et la prévention l’une de ses priorités,
notamment en accélérant la réponse au
VIH-sida, en particulier pour les popula-
tions les plus exposées au risque de trans-
mission. Il a, dans ce sillage, insisté sur «
l’accès équitable et qualitatif aux soins,
tout en respectant le droit de tous au traite-
ment », avant de préconiser « davantage de
vigilance » face aux facteurs de risque

d’infection. Il a cité, à ce titre, notamment
la consommation par voie intraveineuse de
drogues, le faible niveau de protection des
malades ainsi que le phénomène migratoi-
re, notant que les priorités de l’Algérie
pour y remédier sont axées sur l’accéléra-
tion de la protection des populations les
plus vulnérables, la lutte contre la trans-
mission du virus de la mère à l’enfant ainsi
que le renforcement des activités de pré-
vention, de dépistage et de traitement.
Il a également souligné l’importance de «
l’accompagnement des personnes infec-
tées par le virus par un appui de la société
civile », insistant, à ce propos, sur les
engagements pris par l’Algérie afin
d’améliorer sa riposte face au sida, les-
quels sont mis en œuvre dans le cadre du
Plan national stratégique IST/VIH/Sida
2020-2024.

Enfin, M. Saihi a déclaré que le nouveau
plan stratégique national pour la période
2024-2028 s’inscrit dans les engagements
pris par l’Algérie, « visant à améliorer la
réponse nationale en tenant compte de
l’épidémiologie et de la dynamique de la
pandémie, ainsi qu’en mettant l’accent sur
les populations les plus exposées au risque
viral ». Il a, encore une fois, exprimé la
volonté de l’Algérie de poursuivre son
engagement en renforçant les différentes
mesures prises pour y faire face.
De son côté, la coordonnatrice résidente
des Nations unies à Alger, Blerta Aliko, a
tenu à rappeler l’engagement de l’OnuSida
Algérie et de tout le système des Nations
unies en Algérie, à soutenir activement les
initiatives significatives du ministère de la
Santé, inscrites dans le cadre du Plan
national stratégique. L’OnuSida Algérie
affirme que « le bilan déjà positif de ce
plan national atteste de la volonté tangible
du gouvernement algérien de faire face à
la pandémie de manière concrète, efficien-
te et durable ».
Il convient de noter qu’à l’occasion de
cette rencontre, les différents intervenants
ont rendu hommage à Adel Zeddam, mort
l’année passée, en soulignant qu’en tant
que directeur du bureau de l’OnuSida, il a
dirigé ses activités avec un professionna-
lisme exemplaire. Au-delà de son rôle offi-
ciel, M. Zeddam était un psychologue
dévoué, toujours prêt à écouter et à appor-
ter son soutien aux personnes vivant avec
le sida, donnant ainsi voix à leurs préoccu-
pations.

Sihem Bounabi

PERSONNES AUX BESOINS SPÉCIFIQUES

ALLOCATIONS DE SOLIDARITÉ RAMADAN 2024

Le ministre de la Santé, Abdelhak Saïhi.
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L’INTENABLE GÉNOCIDE ISRAÉLO-AMÉRICAIN À GAZA

Fait important, juste après la trêve,
l’entité sioniste a repris avec un
acharnement sans précédent son cri-

minel projet : massacrer les civils de Gaza
pour en finir avec la résistance palestinien-
ne et enterrer le mouvement Hamas. Sou-
tenu totalement par les Américains, Israël
a eu la carte blanche pour tuer encore plus
de civils, foulant au pied toutes les résolu-
tions des Nations Unies, les conventions
internationales et méprisant les opinions
publiques mondiales.
La machine de guerre sioniste a été ali-
mentée par les Etats Unis, qui ont fournis
des missiles et des bombes de dernière
génération, dont celles qui peuvent détrui-
re des bunkers ou des abris sous terrains.
Aucune crainte pour les sionistes dans son
opération génocidaire qui dépasse tout
entendement, puisque Washington assure
la couverture politique. Et ce n’est pas par
hasard que certains observateurs accusent
directement la Maison Blanche d’être par-
tie prenante de cette sale guerre, d’être la
tête pensante de cette agression, poussé
par on ne sait quel objectif géopolitique
dans la région. En dépit de la contestation
populaire aux Etats Unis, où des manifes-
tations et des marches ont lieu dans plu-
sieurs grandes villes américaines, la Mai-
son Blanche continue d’ignorer ces opi-
nions qui dénoncent les crimes et les
atteintes contre les civils et leurs biens. En
défendant l’indéfendable, Washington
aura pris des risques stratégiques majeurs,
pouvant créer un sentiment anti-américain
d’envergure mondial, dont les consé-
quences seront incalculables pour sa puis-
sance militaire et économique. Ce qui
constitue en soi une défaite stratégique
pour Washington.

LA VILLE DE KHAN YOUNÈS
RAVAGÉE 
Sur le terrain, au moins 30 Palestiniens
dont des enfants sont tombés en martyrs et
des dizaines d’autres ont été blessés, hier,
dans de nouveaux bombardements visant
des habitations dans les quartiers d’Al-
Zaytoun et d’Al-Shujaiya, à l’est de Gaza,
selon des informations rapportées par
l’agence de presse palestinienne Wafa. Ces
raids surviennent après les attaques
aériennes et les tirs de la marine qui ont
ciblé toute la nuit plusieurs zones de la
bande. C’est surtout le grand quartier de
Khanyounes, plus au sud, qui est visé
depuis quelques jours, notamment les bâti-
ments et les établissements hospitaliers.
Les forces d’occupation sioniste ont
détruit quelque 80 véhicules de la protec-
tion civile palestinienne, et ce, dans le but
de compliquer le sauvetage des blessés.
Rien que dans la journée d’hier, les avions
de combat ont bombardé avec des dizaines
de roquettes plusieurs régions à l’est, au
centre de Khan Younès faisant un mini-
mum de 60 personnes tuées.
Des médias palestiniens ont précisé que
les avions de guerre sionistes ont mené des
frappes contre des maisons des Palesti-
niens dans la ville d’al-Qarara au nord-est
de Khan Younès, dans le camp de réfugiés
d’al Bureij, et bombardé les quartiers d’al
Zaytoun et de Choudjaïya, tuant et bles-
sant des dizaines de citoyens dont un grand
nombre d’entre eux sont toujours coincés
sous les décombres.
Le haut-commissaire des Nations unies

aux droits de l’homme, Volker Türk, a tiré
la sonnette d’alarme. Il a déclaré que les
souffrances des civils dans la bande de
Gaza sont insupportables, à la lumière des
meurtres et des hostilités incessants menés
par l’entité sioniste. « La reprise brutale
des hostilités à Gaza et son impact terri-
fiant sur les civils soulignent une fois de
plus la nécessité de mettre fin à la violen-
ce et de trouver une solution politique
basée sur la seule solution viable à long
terme. » a-t-il déclaré en réaction à la
reprise des bombardements israéliens.
« En raison des hostilités d’Israël et des

ordres donnés à la population de quitter le
nord et certaines parties du sud, des cen-
taines de milliers de personnes sont confi-
nées dans des zones de plus en plus petites
au sud de Gaza, sans assainissement adé-
quat, ni accès à suffisamment de nourritu-
re, d’eau et de soins de santé.
Pour sa part, le président de l’Etat de la
Palestine, Mahmoud Abbas, a appelé à
davantage de pression sur l’entité sioniste
pour qu’elle arrête son agression contre le
peuple palestinien notamment dans la
bande de Gaza. M. Abbas a souligné, lors
d’un entretien téléphonique avec la vice-
présidente américaine, Kamala Harris, « la
nécessité de mettre fin immédiatement à
l’agression (sioniste) contre le peuple
palestinien dans la bande de Gaza ».
Le Président palestinien a, en outre, insis-
té sur l’« importance d’accroître l’entrée
des secours, des fournitures médicales et
alimentaires à Gaza, de fournir de l’eau, de
l’électricité et du carburant le plus rapide-
ment possible, en plus de fournir l’aide
nécessaire pour que les hôpitaux et les ins-
tallations de base puissent reprendre leur
travail pour soigner des milliers de blessés

et fournir des services à la population » de
l’enclave palestinienne, théâtre depuis le 7
octobre dernier d’une agression sioniste
barbare.
Il a réitéré son « rejet du déplacement
forcé du peuple palestinien », soulignant la
nécessité pour les Etats-Unis d’ « interve-
nir pour empêcher les attaques, les
meurtres, les démolitions de maisons, et
les expulsions de Palestiniens menées par
les autorités d’occupation et les colons ter-
roristes » dans les territoires occupés,
selon l’agence Wafa.
Par ailleurs, M. Abbas a assuré Kamala
Harris « de sa volonté d’œuvrer à la mise
en œuvre d’une solution à deux Etats fon-
dée sur des résolutions de légitimité inter-
nationale, à commencer par l’adhésion de
l’Etat de Palestine à l’ONU à part entière
par une décision du Conseil de sécurité, en
convoquant une conférence internationale
de paix pour fournir des garanties interna-
tionales et un calendrier de mise en
œuvre ».
Dans ce contexte, il a souligné que « la
paix et la sécurité peuvent être obtenues en
mettant fin à l’occupation sioniste de l’en-
semble du territoire de l’Etat de Palestine
le long des lignes de 1967 » et « en réglant
le problème des réfugiés et de leur retour
conformément à la résolution 194 ».

CONSULTATIONS AU CONSEIL DE
SÉCURITÉ  DE L’ONU
Par ailleurs, le Conseil de sécurité de
l’ONU s’est réuni hier pour des consulta-
tions à huis clos, sur la situation humani-
taire catastrophique dans la bande de
Gaza. La Secrétaire générale adjointe aux
affaires politiques et à la consolidation de
la paix, Rosemary DiCarlo, devrait faire

un exposé.
Une trêve humanitaire a pris fin le 1er
décembre. Cette pause qui a duré sept
jours a permis un échange de prisonniers et
une aide humanitaire limitée dans l’encla-
ve, habité par environ 2,3 millions de
Palestiniens.
Les membres du Conseil pourraient
demander à Mme DiCarlo de faire le point
sur la situation à Gaza et sur la visite qu’el-
le a effectuée du 19 au 22 novembre dans
le territoire palestinien occupé, et en Jor-
danie, au cours de laquelle elle a réitéré les
trois priorités précédemment mises en
avant par le Secrétaire général, à savoir,
l’instauration d’un cessez-le-feu humani-
taire et l’amélioration de l’accès humani-
taire à Gaza, entre autres.
Il est probable que les membres expriment
leur inquiétude face à la situation humani-
taire dans l’enclave palestinienne, et souli-
gnent la nécessité de protéger les installa-
tions sanitaires ainsi que le personnel
médical et humanitaire. Certains membres
pourraient réitérer leur appel à un cessez-
le-feu. Ils peuvent également appeler à
l’augmentation des livraisons d’aide
humanitaire à Gaza, notamment de nourri-
ture, d’eau, de médicaments et de carbu-
rant.
Après la reprise des agressions sionistes,
les Nations unies, les organisations huma-
nitaires et de défense des droits de l’hom-
me ont renouvelé leurs appels à un cessez-
le-feu.
Depuis le 7 octobre dernier, l’armée sio-
niste mène une agression barbare contre
Gaza, entraînant une destruction massive
des infrastructures et une catastrophe
humanitaire sans précédent.

Mohamed K.

Carte blanche pour tuer encore plus de civils.
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UNE GRANDE importance est accordée à
l’activité de la pêche et de l’aquaculture.
Les pouvoirs publics ont lancé un vaste
programme pour le développement du sec-
teur dans l’objectif d’accroître les res-
sources halieutiques nationales. Cette acti-
vité étant exposée à de multiples risques,
principalement les catastrophes naturelles,
il est nécessaire de la prémunir contre ces
risques qui la mettraient en péril, d’où la
nécessité d’instaurer une assurance aqua-
cole qui, pour l’instant, ne connaît pas un
grand engouement de la part des opéra-
teurs.  
C’est sur cette question centrale que s’est
penché le Conseil national des assurances
(CNA) dans le dernier numéro de sa revue
consacrée à l’assurance aquacole. Intitulée
«Assurance aquacole, un facteur de déve-
loppement de l’aquaculture en Algérie»,
l’importance de cette assurance a été mise
en exergue, signalant que faute d’assuran-
ce des exploitations, nombreux sont les
opérateurs qui ont mis la clé sous le
paillasson.
Le secrétaire du CNA, Abdelhakim Ben-
bouabdellah, a affirmé que les produits
d’assurance liés au secteur de l’aquacultu-
re connaissent un essor dans de nombreux
pays. Notant que la production halieutique,
dont le risque étant une combinaison
d’aléas et de vulnérabilité, il a affirmé que

«la mise en place d’un système d’assuran-
ce spécifique à l’aquaculture passe par la
mise en place d’une chaîne de valeur, où
toutes les composantes sont identifiées et
consolidées». Selon lui, les assureurs ont
un rôle important à jouer en développant
des produits adaptés aux besoins spéci-
fiques du secteur aquacole», citant la
microfinance. La stratégique assurance
aquacole pourra apporter, selon le secrétai-
re du CNA, sa contribution à l’essor proje-
té de l’économie nationale et ainsi garantir
l’autosuffisance alimentaire du pays.
Le rôle primordial de l’assurance aquacole
dans la pérennité de la filière a, en outre,
été à l’unanimité. «Elle accompagne le
développement de ce segment d’activité
qui connaît une impulsion, qui est reflétée
actuellement par la croissance de la pro-
duction et de l’investissement dans la réa-
lisation des fermes aquacoles», a-t-on pré-
cisé, notant que l’appui des pouvoirs
publics à cette filière conduit les compa-
gnies d’assurance à s’aligner en couvrant
les risques liés à cette activité, particulière-
ment contre les effets des tempêtes. 
Selon Damia Hadouche, directrice des
risques agricoles à la Société nationale
d’assurance (SAA), l’activité aquacole ne
peut être viable sans un accompagnement
en assurance, affirmant que l’assureur
qu’elle représente est le principal assureur

des risques aquacoles. La responsable, qui
a signalé un faible taux de pénétration de
l’assurance aquacole, comme c’est le cas
dans toutes les assurances agricoles, a fait
savoir qu’un travail de sensibilisation est
mené auprès des aquaculteurs pour les
convaincre de la nécessité d’assurer le
cheptel durant l’ensemble des phases
d’élevage pour parer à tout aléa suscep-
tible de causer des pertes. «Les investis-
seurs ne contractent des couvertures en
assurance que lorsque le projet est adossé
à un financement bancaire qui exige du
promoteur une couverture en assurance à
hauteur du montant du crédit alloué», a-t-
elle précisé.
L’importance de cette assurance a égale-
ment été relevée par le chef de départe-
ment assurance agricole à la Compagnie
internationale d’assurance et de réassuran-
ce (CIAR), lequel a assuré que «l’assuran-
ce aquacole joue un rôle crucial dans la
durabilité de l’activité en offrant une pro-
tection financière contre les aléas et les
risques auxquels les exploitants aquacoles
sont confrontés». 
Signalant que la part de l’assurance aqua-
cole de la CIAR dans le marché algérien
est en expansion, il a noté que cette assu-
rance n’est pas obligatoire par la force de
la loi bien qu’elle soit exigée par les
banques. 

Pour sa part, la fondatrice du cabinet d’in-
génierie-CIExpert et de la Fondation natio-
nale du savoir-faire et développement,
Karima Benrabah, a indiqué que «l’assu-
rance peut jouer un rôle crucial dans le
développement de l’aquaculture en Algé-
rie».
Néanmoins, des difficultés auxquelles font
face les aquaculteurs dans le cadre de l’as-
surance ont été évoquées par les aquacul-
teurs. Youcef Oumellal, président de l’As-
sociation nationale des aquaculteurs en
mer, a en effet signalé nombre d’entraves.
Citant les multiples dommages que couvre
cette assurance, il a estimé que le délai de
remboursement du crédit, qui lui confère
automatiquement une assurance de deux
ans, est très court, préconisant un délai de
remboursement plus long. Affirmant que
les aquaculteurs qui optent pour l’autofi-
nancement assurent uniquement une partie
des risques, il a signalé la cherté de ce ser-
vice. 
«Si ce n’était pas le crédit qui permet à ces
producteurs de s’assurer, l’aquaculteur
rechigne en général pour le faire car l’as-
surance est trop chère», a expliqué M.
Oumellal, qui a aussi signalé des lenteurs
dans le remboursement des sinistres. «Cela
met, en moyenne, trois mois à un an pour
être remboursé», a-t-il précisé.

Lilia Aït Akli

PÉRENNITÉ DE LA FILIÈRE AQUACOLE

C’est à l’occasion du col-
loque national sur l’in-
vestissement agricole

dans les wilayas du Sud, intitulé
«L’Agriculture au Sud : la force
de notre sécurité alimentaire»,
organisé hier à Adrar, que le
ministre est revenu sur les réali-
sations du secteur de l’agricultu-
re. Il a affirmé que le secteur a
contribué à hauteur de 14,7 % au
produit intérieur brut (PIB) pour
l’année 2022, qui s’élève à 4 550
milliards de dinars algériens.
En outre, le secteur de l’agricul-
ture «a contribué à couvrir les
besoins nationaux à hauteur de
75 %», selon le ministre, qui a
mis en avant l’apport de l’agri-
culture saharienne.
Les terres agricoles du Sud, qui
représentent 7 % des surfaces
agricoles globales, contribuent de
«manière importante» à l’appro-
visionnement du marché national
en produits agricoles, tels que les
céréales (11 %), les légumes
(26,4 %) et les pommes de terre
(32 %), a précisé M. Cherfa, qui
a renouvelé l’appel des pouvoirs
publics aux opérateurs du secteur
pour l’implantation de nouveaux
investissements agricoles dans
les wilayas du Sud.
Il a également souligné que la
production de céréales en 2022 et
2023 «a été bonne» malgré la
sécheresse qui a touché la plupart
des régions du pays, réaffirmant
la volonté forte des autorités
supérieures du pays de fournir

toutes les conditions favorables
aux investisseurs et aux opéra-
teurs de l’intérieur et de l’exté-
rieur du pays.
Le ministre a indiqué que la part
des zones du Sud de la valeur
totale de la production agricole
s’élève à environ 26 %.
Le premier responsable du sec-
teur de l’agriculture a, par
ailleurs, souligné l’importance de
ce colloque, qui est une opportu-
nité pour évaluer le degré de
concrétisation des objectifs fixés
dans le domaine de l’investisse-
ment agricole structuré ainsi que
de revoir certains aspects de l’or-
ganisation du processus d’inves-
tissement, de simplifier les pro-
cédures administratives pour les
opérateurs afin d’accélérer le

rythme de réalisation, notamment
après l’octroi de la troisième
enveloppe foncière à l’Office de
développement de l’agriculture
industrielle en terres sahariennes
(ODAS) et la préparation du

lancement d’une nouvelle enve-
loppe.
Quant au raccordement des
exploitations agricoles à l’électri-
cité, M. Cherfa a indiqué que ce
programme a enregistré un ryth-
me de réalisation «satisfaisant»
après le raccordement de 38 000
exploitations agricoles sur une
longueur de 17 400 kilomètres
depuis le lancement de l’opéra-
tion à la fin de l’année 2020 jus-
qu’au mois en cours. Il a, dans ce
sens, salué les efforts du ministè-
re de l’Energie et des Mines ainsi
que celui des Ressources en eau
en matière de délivrance de per-
mis de forage de puits, ainsi que
le ministère de l’Industrie et de la
Production pharmaceutique en ce
qui concerne la fourniture des
équipements appropriés pour les
grandes superficies. De son côté,
le ministre de l’Hydraulique,
Taha Derbal, a affirmé que les
eaux souterraines représentent au

moins 65 % des eaux collectées
chaque année en Algérie. Elles
sont la première ressource pour
tous les usages, tels que l’eau
potable, l’irrigation agricole,
l’activité industrielle et le touris-
me. Il a ajouté que les ressources
hydriques sont placées au pre-
mier rang des priorités nationales
visant à répondre au mieux à la
demande nationale en eau pour
tous les usages.
«C’est un grand défi qui nous
incombe, surtout si l’on tient
compte du phénomène du chan-
gement climatique, qui aggrave
la situation hydrologique déjà
critique de la Méditerranée, y
compris notre pays, ainsi que
l’augmentation constante de la
demande pour cette ressource
vitale qui accompagne le déve-
loppement économique et social
enregistré ces dernières années»,
a-t-il fait savoir.

Rim Boukhari

AGRICULTURE

LE MINISTÈRE de l’Agriculture et du Développement rural et l’Association des Banques et des Etablis-
sements Financiers (ABEF) ont signé hier une convention en marge du colloque national sur l’investis-
sement agricole dans les wilayas du Sud. Cette convention vise à définir le cadre général de coopération
entre le ministère de l’Agriculture et l’ABEF, en vue de généraliser le financement des projets agricoles
par les établissements bancaires, conformément aux orientations des autorités publics. La convention sou-
ligne la volonté des deux parties de coordonner leurs efforts pour atteindre leurs objectifs, en renforçant
le financement des projets dans le secteur agricole, en favorisant le dialogue et la coopération entre le sec-
teur agricole et les banques et institutions financières, et en mettant en place des mécanismes de finance-
ment pour encourager les investissements dans les secteur de l’Agriculture.

Le ministre de l’Agriculture,
Youcef Cherfa.
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QUELQUES jours après avoir annoncé les
dates d’inscriptions au BAC et au BEM
par le ministère de l’éducation nationale,
Algérie Poste vient d’expliquer les moda-
lités de paiement en ligne des frais d’ins-
cription pour l’ensemble des candidats.
Les inscriptions aux examens du Brevet
d’enseignement moyen (BEM) et du Bac-
calauréat (BAC), session 2024, ont débuté
le 21 novembre 2023 et s’étaleront jus-
qu’au 21 décembre 2023. Cette année, le
paiement pour le passage des examens se
fera exclusivement en ligne en utilisant la
carte (Edahabia) d’Algérie Poste et en uti-
lisant le compte du candidat, selon le

ministère de l’éducation.  De ce fait, et en
vue d’encourager le paiement en ligne en
Algérie, Algérie Poste qui a déjà lancé plu-
sieurs services de paiement à distance, a
indiqué que les candidats peuvent désor-
mais payer les frais d’inscriptions aux exa-
mens en utilisant la carte Edahabia. 
Cette méthode sécurisée et rapide offre
une alternative moderne aux modes de
paiement traditionnels, a expliqué l’entre-
prise dans un communiqué.
Concernant ceux qui ne possèdent pas
encore une carte de paiement électronique,
Algérie Poste rassure en expliquant qu’ils
peuvent «solliciter une tierce personne

détentrice de la carte Edahabia pour effec-
tuer le paiement» à leur place.
Pour l’inscription à ces deux examens, le
département de Belabed avait fait savoir
qu’il suffit juste de remplir le formulaire
d’inscription électronique disponible via le
système d’information du ministère et sur
les sites web de l’Office national des exa-
mens et concours (ONEC).
Pour les candidats scolarisés, l’opération
se déroule dans les établissements éduca-
tifs via la plateforme numérique du systè-
me d’information du ministère de l’Éduca-
tion nationale. Les directeurs des établis-
sements éducatifs se chargent d’inscrire

les élèves concernés par ces deux exa-
mens. 
Les candidats scolarisés peuvent effectuer
le paiement sur le site internet epay.educa-
tion.gov.dz, tandis que les candidats libres
trouveront les informations nécessaires sur
les sites de l’ONEC, à savoir bem.onec.dz
ou bac.onec.dz, selon leur cas.
Pour les candidats libres, l’inscription se
fait en remplissant le formulaire électro-
nique disponible sur les sites de l’ONEC ;
pour l’examen du BEM c’est le
site https://bem.onec.dz, tandis que pour
l’examen du Bac c’est le bac.onec.dz.

L. L. 

PAIEMENT EN LIGNE POUR LES EXAMENS DU BAC ET DU BEM

Tout comme la restauration
scolaire, le transport scolai-
re joue un rôle essentiel

dans le bon fonctionnement de
l’enseignement, en permettant
d’assurer le déplacement des
élèves d’une façon sereine. Les
prestations de transport scolaire
sont assurées par la commune,
conformément à un dispositif
réglementaire particulier, défini
notamment par le décret exécutif
n°15-171 du 23 juin 2015 relatif
au transport scolaire. 
Dans son rapport annuel 2022,
consacré à la gestion des com-
munes sur des aspects de «ser-
vices publics communaux», la
Cour des comptes, qui s’est pen-
chée sur les conditions de mise
en œuvre du transport scolaire,
affirme que plusieurs de ces com-
munes n’arrivent pas à supporter
le coût de la prestation.
Pour le secrétaire général du
Syndicat autonome des tra-
vailleurs de l’éducation et de la
formation, Boualem Amoura, un
contrôle rigoureux doit être de
mise. «L’Etat doit contrôler le
budget alloué aux collectivités
locales et sanctionner ceux qui le
dilapident».
Contacté par le Jeune Indépen-
dant, M. Amoura a soulevé des
détournements dans les budgets
alloués au transport scolaire,

appelant à diligenter des
enquêtes au niveau de chaque
commune. «Les présidents
d’APC signent des conventions
avec des transporteurs privés et
ces conventions ne sont pas
toutes réglementaires», a-t-il fait
savoir, citant l’exemple d’une
convention d’une APC dans une
wilaya du Centre - dont on s’abs-
tiendra de citer le nom -, où le
nombre d’élèves transportés, a-t-
il expliqué, ne correspond pas au
nombre de sièges du bus, le
nombre d’élèves ayant été gon-
flé.
Selon le syndicaliste, les conven-
tions sont signées globalement
pour toute l’année scolaire, alors
que le service n’est assuré que
pour quelques mois. D’où, a-t-il
estimé, les conventions devraient
être signées selon le nombre de
jours où ce service est assuré.
M. Amoura a déploré la détério-
ration des bus de transport scolai-
re car ceux-ci sont parfois utilisés
à d’autres fins, et cela engendre
une usure rapide de ce matériel.
«Il y a une utilisation abusive de
ce moyen de transport destiné
aux élèves. Ces bus sont le plus
souvent destinés à d’autres fins,
dont des fêtes de mariage», a-t-il
regretté.  
Dans son rapport, la Cour des
comptes s’est en effet intéressée

à un échantillon diversifié de
communes (des communes de
plusieurs wilayas du pays ont été
citées), localisées en zones urbai-
ne, périurbaine et rurale.
Le rapport a dressé un tableau
noir sur la manière dont sont
gérés les transports scolaires. Au
moment où le ministère de l’Inté-
rieur et des Collectivités locales
souligne «les efforts déployés par
les pouvoirs publics pour
répondre aux besoins en matière
de moyens de transport scolaire,
la mise en œuvre de ce service
social scolaire demeure en deçà
des règles prévues par le nouveau
dispositif réglementaire le régis-
sant».
«De nombreuses communes tar-
dent à mettre en place les organes
de concertation prévus par la
réglementation et à assurer leur
fonctionnement régulier, tout
comme elles n’ont pas adapté
leur organisation pour une
meilleure maîtrise de la program-
mation de la prestation de trans-
port scolaire», a indiqué la Cour
des comptes. Elle a ajouté que
«la plupart des communes, parti-
culièrement les plus démunies
d’entre elles, n’arrivent pas à
supporter le coût des prestations
du transport scolaire en raison de
l’insuffisance des subventions
qui leur sont accordées, alors que

d’autres éprouvent des difficultés
à réunir les moyens nécessaires
en matériels de transport et de
ressources humaines (chauffeurs
et accompagnateurs)».
En conséquence, «ce service
public n’est pas toujours assuré
dans des conditions satisfaisantes
en termes de confort et de sécuri-
té, tel que prescrit par le cadre
normatif en vigueur». Dans cet
ordre, la Cour des comptes
recommande aux parties pre-
nantes au transport scolaire
d’»intensifier leurs efforts pour
mettre à niveau l’offre de trans-
port scolaire disponible et la
rendre plus conforme au cadre
normatif prescrit par la régle-
mentation en vigueur».
Par ailleurs, le rapport a mis en
exergue un manque de collabora-
tion entre les communes et les
services relevant des directions
de wilayas de l’éducation.
En effet, ces communes ne dispo-
sent pas d’informations fiables
sur les effectifs d’élèves scolari-
sés sur leurs territoires respectifs.
Une information qui doit leur
être communiquée à chaque ren-
trée scolaire par les directeurs
d’établissements scolaires.
«Une difficulté accentuée du fait
que le besoin en transport scolai-
re est plus ressenti dans les éta-
blissements des cycles moyen et

secondaire que dans le cycle pri-
maire car la plupart des écoles
primaires sont situées à proximi-
té des agglomérations. Dans cer-
taines écoles primaires, aucun
élève n’a besoin de transport sco-
laire», a affirmé le rapport.
«Le contrôle des conditions dans
lesquelles est exécuté le transport
scolaire au niveau des communes
a permis de constater que la qua-
lité de la prestation offerte n’est
pas toujours satisfaisante»,
notamment, a précisé le rapport,
à cause du déficit en moyens de
transport mobilisés et de la vétus-
té de certains bus, source d’insé-
curité et d’inconfort pour l’élève
durant le parcours. Il s’agit égale-
ment du démarrage matinal du
service, rendu nécessaire par le
nombre de rotations, ce qui
empiète sur la durée du sommeil
scientifiquement admise en fonc-
tion des tranches d’âge.
Le rapport a regretté l’absence
d’accompagnateur pour mainte-
nir l’ordre et la discipline ainsi
que la durée d’attente importante,
tant à l’entrée des établissements
qu’au niveau des points de
regroupement. 
Ces derniers ne sont pas suffi-
samment sécurisés du fait,
notamment, de l’absence de
plaques de signalisation.

Lynda Louifi

TRANSPORT SCOLAIRE

De gros manquements
révélés. 
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CONTRIBUTION6
L’EXPLOITATION DU FER DE GARA DJEBILET 

Qu’en est-il pour l’Algérie ? La
découverte du gisement de Gara
Djebilet date depuis les années

1950 avec les études du Bureau de
recherche minière en Algérie en 1953, le
Bureau d’investissement en Afrique en
1959, le Service d’études et recherches
minières en 1961 jusqu’aux premières ten-
tatives de développement à titre expéri-
mental du site avec l’entrée en scène de la
Sonarem après la nationalisation des mines
, dont l’effort d’expérimentation a été stop-
pé net en 1975 suite à la guerre au Sahara
occidental. Les avis d’appel internationaux
à manifestation d’intérêt lancés par Sona-
trach, détenteur depuis 2009 du titre minier
(adjudication, exploration) n’ont pas
connu le succès escompté. Resté au stade
de la «préfaisabilité», le dernier «projet
intégré de Gara Djebilet», mis sur pied en
2005 prévoyait aussi bien l’exploitation
proprement dite jusqu’à la production du
fer. Ce projet intégrait l’extraction du
minerai de fer avec option pour son enri-
chissement sur place, son transport par
voie ferroviaire (projet de chemin de fer
reliant Tindouf à Béchar vers le nord du
pays, une usine sidérurgique proche d’un
port en cas d’exportation d’une partie du
produit et la construction d’une cité miniè-
re près du site appelé à accueillir une
importante main-d’œuvre.  La mine de fer
de Gara Djebilet, entrée en exploitation en
juillet 2022 ; elle est l’une des plus grandes
mines de fer dans le monde. Avec des
réserves estimées à 3,5 milliards de tonnes,
dont 1,7 milliard de tonnes sont exploi-
tables,  composée de trois zones d’exploi-
tation: Gara Djebilet-Ouest, Gara Djebilet-
Centre et Gara Djebilet-Est,. Le lancement
du projet est  tributaire de  la disponibilité
de quantités suffisantes d’eau dans la
région, les infrastructures ferroviaires et
énergétiques dont la réalisation de la ligne
ferroviaire reliant Béchar à Tindouf (950
km),inauguré récemment par le président
de la république,  destinée à acheminer le
minerai de fer vers les sites de transforma-
tion et d’exploitation et de la résolution des
difficultés techniques notamment celles
liées à la teneur élevée du minerai en phos-
phore et en arsenic en parvenant à réduire
le taux du phosphore dans le fer pour le
porter de 0,8% à 0,03%, offre la possibili-
té à l’Algérie soit d’exporter le fer à l’état
brut soit de le transformer localement.

C’est dans ce cadre que rentre selon
l’APS  le  méga-gisement de fer de Gara
Djebilet L dont le président de la Répu-
blique  a procédé à la pose de la première
pierre du projet d’usine de traitement du
minerai de fer le 01 décembre 2023. Ce
projet dont la concrétisation prévue depuis
de longues décennies constitue l’un des
plus importants projets structurants sur les-
quels mise l’Algérie pour impulser une
nouvelle dynamique à son économie, tout
en générant 15.000 emplois, sur une main
d’œuvre prévisible de 20.000 travailleurs,
données du  ministère de l’Energie et des
mines.   Qu’en est-il de la rentabilité ?. En
novembre 2023, le prix de l’acier s’établit
à 875 dollars la tonne, en hausse de 25,9%
sur un mois et en hausse de 23,2% sur un

an  et le prix du fer s’établit à 121,59 dol-
lars la tonne en hausse de 30,3% sur un an,
montrant l’importance de la transforma-
tion pour avoir une forte  valeur ajoutée
mais  nécessitant   d’importants investisse-
ments en aval. Pour les autres produits
nous avons pour le mois de novembre
2023,  le prix de l’aluminium s’établit à
2170 dollars la tonne, en baisse de -5,9%
sur un mois et en baisse de -7,7% sur un
an. La fabrication d’aluminium nécessitant
une grosse quantité d’énergie, son prix
est étroitement lié à celui du gaz/pétrole ;
le prix de l’aluminium s’établit à 2170 dol-
lars la tonne, en baisse de -5,9% sur un
mois et en baisse de -7,7% sur un an. La
fabrication d’aluminium nécessitant une
grosse quantité d’énergie, son prix
est étroitement lié à celui du pétrole; le
prix du cuivre s’établit à 8109 dollars la
tonne, en baisse de -1,5% sur un mois et en
hausse de 0,7% sur un an. Nécessaire dans
la conception de câbles, de batteries, de
circuits électroniques, mais aussi dans la
tuyauterie, les transports, ou la fabrica-
tion de pièces de monnaie, le cours  devrait
augmenter de 43% d’ici 2035, par rapport
à son niveau actuel ;  le prix du plomb
s’établit à 2154 dollars la tonne, en baisse
de -1,9% sur un mois et en hausse de 2,6%
sur un an ;  le prix du zinc s’établit à
2463,4 dollars la tonne, en baisse de -4,5%
sur un mois et en baisse de -16,2% sur un
an ;  le prix du laiton un alliage de cuivre
et de zinc. Particulièrement malléable, il
peut être travaillé aussi bien à chaud qu’à
froid. Le laiton est notamment utilisé dans
l’orfèvrerie ou pour la création de poignées
de porte, de charnières ou de cylindre dans
le bâtiment s’établit à 6 650 dollars la
tonne, ;  le cours de l’inox est de 2 500 dol-
lars la tonne, Afin d’évaluer les fluctua-
tions du cours de l’inox il faut se montrer
prudent car l’inox désigne tous les aciers
inoxydables. Ce sont des aciers, alliages de
fer et de carbone, auxquels il est ajouté
essentiellement du chrome  étant  classé
dans la catégorie inoxydable,  est utilisé
dans la fabrication de pièces automobile,
d’ustensiles de cuisine, d’appareils électro-
ménagers, dans la construction, l’industrie
alimentaire et pétrochimique, ou encore
pour des applications médicales.  L’exploi-

tation du mégaprojet de Gara Djebilet
selon un mémorandum d’entente se fera
par  l’Enterprise  national publique
FERAAL, et un consortium chinois com-
posé de trois entreprises, a savoir , MCC ,
CWE, et HEYDAY SOLAR .  Dans ce
sens, la solution avancé par le consortium
s’articule autour de la mise en place de
réseaux intelligents d’énergie  de l’intégra-
tion de l’énergie renouvelable pour l’extra-
ction  du minerai, à travers le procédé pho-
tovoltaïque. A cela s’ajoute pour la réduc-
tion de coûts, l’option  des camions éclec-
tiques pour le  transport. L’exploitation se
déroulera en plusieurs phases sur une
période allant de 2022 à 2040. La premiè-
re phase (2022-2025) connaîtra une pro-
duction de 2 à 3 millions tonnes/an de
minerai de fer à acheminer par voie ter-
restre vers la wilaya de Béchar, pour arri-
ver, à partir de 2026, à une production
annuelle oscillant entre 40 et 50 millions
de tonnes L’approche intégrée pour l’ex-
ploitation du gisement, ce dernier sera ren-
forcé par un complexe sidérurgique dans la
wilaya de Bechar, via un investissement
d’un (1) milliard de dollar et qui sera
réceptionné en 2026. Ce complexe indus-
triel sera spécialisé dans la production des
rails et des profilés en acier, notamment.
Cette usine compte également plusieurs
unités de traitement et de transformation
du fer, et d’autres de fabrication de wagons
pour le transport du minerai de fer de
Gara-Djebilet vers Bechar et le complexe
sidérurgique de Bethioua (Oran).   Quel est
la rentabilité du fer de Gara Djebilet au
cours mondial du fer brut de novembre
2023 devant tenir compte du coût et de
l’évolution vecteur prix au niveau interna-
tional  et  prévoir des coûts supplémen-
taires pour protéger l’environnement
ainsi  qu’une formation pointue , étant loin
pour  ce genre d’investissement  une main
d’œuvre non qualifiée, l’université de
Béchar devant être associée. En  prenant
l’hypothèse optimiste, d’’un cours de 130
dollars la tonne  Pour la phase préliminai-
re de trois millions de tonnes le chiffre
d’affaires serait de 390 millions de dollars,
pour le profit net, devant retirer les coûts
importants de 50% selon les normes inter-
nationales et la part du partenaire étranger

49%, restant à l’Algérie environ 100 mil-
lions de dollars. Pour un million de
tonnes/an, c’est un montant dérisoire de
130 millions de dollars restant à l’Algérie
en tant que profit net seulement 33 mil-
lions de dollars. La seconde phase entre
2026/2030 verrait une production entre
40/50 millions de tonnes avec une aug-
mentation progressive entre 2030/2040.
Pour une exportation brute de 30 millions
de tonnes, nous aurons un chiffre d’affaires
de 3,90 milliards de dollars. Ce montant
c’est le chiffre d’affaires et non le profit
net auquel on doit soustraire les coûts très
élevés représentant environ 50% du chiffre
d’affaires, soit 1,95 milliard de dollars, à se
partager, selon la règle des 49/51%, avec le
partenaire étranger restant à l’Algérie pour
le profit net environ 995 millions de dol-
lars, et ce, pas avant 2030.. Le 09 mai
2022, le ministre des Mines (source APS)
annonce officiellement que la réalisation
du projet de Gara Djebilet nécessitera la
réalisation de plusieurs installations, ayant
un coût variant entre 1 et 1,5 milliard de
dollars par an sur une période allant de 8 à
10 ans. Le  montant total des investisse-
ments nécessaires, sous réserve de la mai-
trise du projet dans le temps , donc  pas de
réévaluation,  pour le développement du
gisement de Gara Djebilet pour l’extrac-
tion et le traitement de 20 millions de
minerai et la production de 16 millions de
tonnes de pellets, il est de l’ordre de 8,5
milliards de dollars US dont 2 milliards
pour les installations annexes. Si l’on
prend une moyenne de 8/10 milliards de
dollars, le retour en capital  sera entre 8/ 10
ans après le fonctionnement du projet.
L’exploitation du fer brut de Gara Djebilet
ne procurera pas de rente, contrairement au
segment hydrocarbures, mais un taux de
profit moyen, sous réserve de la maîtrise
des coûts. L’on devra descendre à l’aval de
l’arbre généalogique, les aciers spéciaux,
pour avoir une grande valeur ajoutée mais
nécessitant une formation pointue et de
lourds investissements (plusieurs milliards
de dollars), ces segments étant contrôlés
par quelques firmes multinationales au
niveau mondial, étant impossible d’expor-
ter sans un partenariat avec des firmes de
renom. ademmebtoul@gmail.com

SUITE ET FIN
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SALON AÉRONAUTIQUE DE DUBAÏ 2023

Ces nouveautés concernent notamment
les sièges sophistiqués de la classe
des affaires et les derniers équipages

de fournitures de voyage, précise le commu-
nique qui ajoute que le groupe a exposé
durant le salon deux avions, le premier appar-
tient à Saudi Airways, avec sa nouvelle iden-
tité, de type Boeing Dreamliner B787-10 et le
second de type Airbus A320neo qui appar-
tient aux lignes aériennes flyadeal, la filiale
économique du groupe.
Le groupe « Saudia » est le plus grand
pavillon saoudien ayant participé à l’exposi-
tion cette année. Celui-ci comprenait plu-
sieurs sections variées ainsi que les nouveaux
usages numériques les plus importants qui
reposent sur les technologies d’intelligence
artificielle, et qui contribue à améliorer le
niveau de service offert aux voyageurs.
Les visiteurs de l’exposition ont pu découvrir
le système intégré qui gère les filiales du
groupe « Saudia » et leurs performances
exceptionnelles dans le centre d’opérations
principal à l’aéroport international du Roi
Abdulaziz à Djeddah, en plus de son rôle
pivot contribuant à la réalisation des objectifs
de la vision de l’Arabie Saoudite 2030, y
compris la localisation des connaissances et
de l’industrie ainsi que le soutien des initia-
tives de durabilité.
Le pavillon du groupe “Saudia” est composée
plusieurs filiales : Saudia Airlines, Saudia
Cargo, la compagnie Saudia Ground services,
l’Académie Saudia, SAL Saudi Arabia pour
les services logistiques, les lignes aériennes
flyadeal, Saudia Aerospace Engineering
Industries et Saudia Private Aviation.
Cette participation est la première du genre
pour le groupe « Saudia » suite au lancement
de sa nouvelle identité et de sa nouvelle ère,
ce qui souligne le rôle de ses sociétés en tant
que système d’aviation intégré ainsi que
l’ampleur de sa contribution significative au
service de l’industrie aérospatiale au Moyen-
Orient et dans le monde, grâce aux crédits
internationaux qu’elle a reçus et qu’elle rece-
vra.
A noter que le Salon aéronautique Dubaï
2023 s’est fortement concentré sur les nou-
velles technologies et les dernières innova-

tions dans l’espace. Il a témoigné, également,
du lancement de nombreuses initiatives et
expériences prévues dans le domaine de l’es-
pace, de la conduite autonome, de l’intelli-
gence artificielle, de la durabilité et de l’amé-
lioration de l’expérience des passagers, ainsi
que la signature de plusieurs accords avec de
nombreux partenaires de l’industrie dans le
but d’offrir une meilleure expérience de
voyage.
Le Salon aéronautique Dubaï 2023 « Dubaï
Airshow 2023 » est un forum international
qui réunit les leaders et les innovateurs de
l’industrie du transport aérien pour examiner
et identifier les opportunités et les tendances
futures. Plus de 1400 exposants de 95 pays
ont participé à la 18ème édition du Salon. Ils
ont discuté des opportunités de collaborations
dans de nombreux domaines clés du secteur
de l’aviation. Le Salon offre aussi une plate-
forme idéale pour unir les efforts mondiaux
pour atteindre un avenir plus distinct.
Saudia Airlines est le transporteur national de
l’Arabie saoudite. Fondée en 1945, elle est

l’une des plus grandes compagnies aériennes
du Moyen-Orient.
Elle a récemment investi massivement dans
sa flotte d’avions, l’une des plus récentes au
monde, qui dessert actuellement plus de 100
destinations sur 4 continents; 28 d’entre elles
sont des destinations internes.
Saudia Airlines est un membre de l’Associa-
tion internationale du transport aérien
(IATA), de l’Association arabe du transport
aérien (ACO), et de SkyTeam Alliance, la
deuxième plus grande alliance aérienne
depuis 2012.
Saudia Airlines a récemment reçu le prix «
World Airline of the Year 2024 » d’APEX,
pour la troisième année consécutive. Saudia
Airlines a également gagné 11 places dans le
classement mondial des compagnies
aériennes pour 2023 selon la classification
Skytrax. Elle est aussi classée parmi les dix
meilleures compagnies aériennes au monde
sur le plan de la ponctualité, selon le rapport
du site Cirium. 

R. I.

BULGARIE 
Le président oppose 
son veto à une aide
militaire à Kiev
LE PRÉSIDENT Bulgare
Roumen Radev a mis son veto à
la livraison d’une centaine de
véhicules blindés à l’Ukraine,
faisant valoir les besoins des
services de sécurité de son pays
qui aspire à rejoindre l’espace
Schengen. L’accord prévoyant la
livraison à Kiev d’une centaine
de véhicules de transport de
troupes est renvoyé devant le
Parlement bulgare suite au veto
opposé par le président du pays,
Roumen Radev. Dans un
communiqué publié ce 4
décembre sur le site de la
présidence bulgare, le chef d’Etat
a motivé sa décision par les
«conséquences négatives
possibles» de cet accord. «La
privation de capacités du
ministère de l’Intérieur ne
s’accompagne d’aucune mesure
visant à acquérir de nouveaux
véhicules blindés» dans le dernier
projet de loi de finances, note-t-il.
Roumen Radev souligne
notamment que la police des
frontières «ne dispose pas du
nombre suffisant d’équipements
tout-terrain dont elle a besoin».
«Les équipements blindés de
transport tout-terrain fournis à
l’Ukraine dans le cadre de cet
accord pourraient être utilisés
pour la protection de la frontière
bulgare», précise le président.
«Une question d’importance
essentielle, tant pour la sécurité
intérieure que pour la mise en
œuvre de la priorité de politique
étrangère du pays pour l’adhésion
complète de la Bulgarie à
l’espace Schengen», poursuit-il.
«Il ressort des discussions lors de
l’adoption du projet de loi à
l’Assemblée nationale qu’une
grande partie d’entre eux ne
connaissaient pas la liste précise
du matériel fourni au moment du
vote», estime par ailleurs
Roumen Radev. Soutien militaire
à Kiev : les Bulgares divisés Le
Parlement bulgare avait ratifié, le
23 novembre, un accord passé
entre le ministère de l’Intérieur
de la République de Bulgarie et le
ministère de la Défense de
l’Ukraine pour la fourniture
gratuite à Kiev de 100 BTR-60
équipés, ainsi que de pièces de
rechange nécessaires à leur
entretien et réparations. Des
véhicules actuellement stockés
dans les entrepôts du ministère
bulgare de l’Intérieur. Au pouvoir
depuis janvier 2017, Roumen
Radev a vu se succéder une
multitude de Premiers ministres.
Dans ce pays traversé par une
crise politique inédite, cinq
scrutins législatifs ont eu lieu
entre avril 2021 et 2023. Depuis
le mois de juin, le gouvernement
de coalition est formé autour du
parti conservateur de Boïko
Borissov et du mouvement
centriste de Kiril Petkov, deux
partis pro-européens.
Contrairement à une majorité de
ses homologues européens,
Roumen Radev avait plaidé pour
la «paix» entre la Russie et
l’Ukraine et s’était opposé à
l’envoi d’armes à Kiev. Or, bien
que Sofia affiche une position
neutre en la matière, Kiril Petkov
aurait – lorsqu’il était Premier
ministre – officieusement fourni à
l’Ukraine une aide militaire
décisive dans les premiers mois
du conflit. R. I.

MER DE CHINE
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OUARGLA 

En effet, ces efforts allant dans le
sens de l’amélioration des condi-
tions de vie de cette catégorie

sociale ont été traduits dans la wilaya
d’Ouargla par l’octroi d’une aide sociale
mensuelle de 12.000 DA au profit de 463
non-voyants et sourds à 100%, alors que
pas moins de 818 autres personnes mani-
festant de mêmes infirmités à moindre
degré bénéficient d’une aide mensuelle de
7.000 DA, en plus d’un effectif de 1.513
personnes, à divers handicaps, perçoivent
une aide mensuelle de 12.000 DA, selon
les données fournies par la direction de
l’action sociale et de la solidarité (DASS)
.
A ces actions de prise en charge de cette
couche sociale vient se greffer l’intégra-
tion, au titre de l’actuelle saison scolaire
de 296 enfants aux besoins spécifiques,
divers handicaps, issus des écoles spéciali-
sées et centres psychopédagogiques, dans
les établissements scolaires d’Ouargla, a
signalé la même source.
Des fauteuils roulants, tricycles, équipe-
ments et accessoires pour handicapés ont
été remis aux personnes aux besoins spéci-
fiques, lors d’une cérémonie organisée à la
bibliothèque principale de lecture
publique d’Ouargla.
Dans la wilaya de Timimoun, pas moins
de 84 enfants déficients mentaux et
autistes ont été intégrés, en coordination
avec la direction de l’éducation, au niveau
de dix classes des établissements scolaires
de la wilaya, selon les données du secteur

de l’action sociale et de la solidarité.
Intervenant à cette occasion, le wali de
Timimoun, Souna Benamar, s’est félicité
des efforts fournis par le secteur pour
encadrer, prendre en charge et intégrer
cette frange sociale dans les paliers sco-
laires et centres de formation profession-
nelle leur permettant d’acquérir de qualifi-
cations adaptées à leurs infimités.
Des parents d’enfants aux besoins spéci-
fiques ont, lors d’une cérémonie tenue au

centre psychopédagogique de Timimoun,
salué les efforts louables déployés par
l’Etat pour assurer une meilleure prise en
charge de leurs progénitures et leur inté-
gration sociale.
La maison de la culture Mohamed Kadi de
Béchar a, en présence des organismes et
établissements concernés par cette frange,
abrité diverses activités, dont des exposi-
tions mettant en exergue les réalisations
créatives des personnes aux besoins spéci-

fiques. La wilaya de Béchar dispose de
quatre établissements accueillant 200
enfants encadrés de 100 psychopéda-
gogues, et d’autres agents spécialisés.
La wilaya recense un total de 17.900 per-
sonnes aux besoins spécifiques qui bénéfi-
cient des différentes aides de l’Etat et de la
carte d’handicapé leur ouvrant droit aux
avantages de la prise en charge médico-
sociale, selon les statistiques du secteur.

R.R

ORAN 

PLUSIEURS activités ont été organisées,
avant-hier, dans les wilayas de l’Ouest du
pays pour célébrer la journée internationa-
le des personnes aux besoins spécifiques,
notamment la distribution d’équipements
et l’exposition de travaux de cette couche
de la société.
A Oran, l’école des enfants malentendants
a abrité les cérémonies de célébration de
cette journée internationale, sous la super-
vision du wali d’Oran Saïd Sayoud, avec
la distribution d’équipements aux per-
sonnes aux besoins spécifiques et des fau-
teuils roulants aux enfants et personnes
handicapés moteurs, outre des activités
culturelles. A El Bayadh, ces festivités ont
eu lieu au niveau du centre psychopédago-
gique N 2 « Chahid Guerbouz Larbi » à la
nouvelle ville du chef-lieu de wilaya, ou
près de 30 fauteuils roulants ont été distri-
bués aux enfants aux besoins spécifiques,
nécessiteux et scolarisés, alors que quatre

motocycles destinés à cette catégorie
seront distribués, prochainement.
A cette occasion, des accords de coopéra-
tion ont également été conclus entre l’as-
sociation Amal, spécialisée dans la prise
en charge des enfants trisomiques, et un
certain nombre de médecins spécialistes
pour la prise en charge sanitaire de ces
enfants, en plus de représentations théâ-
trales sur la guerre de libération et la cause
palestinienne.
Pour rappel, le secteur de l’action Sociale
et de solidarité à El Bayadh prend en char-
ge environ 260 enfants aux besoins spéci-
fiques à travers les quatre institutions spé-
cialisées, notamment centres psychopéda-
gogiques pour enfants handicapés men-
taux au chef-lieu de wilaya et Labiodh Sidi
Cheikh, ainsi qu’une école pour enfants
malentendants à El Bayadh, sous la super-
vision de plus de 120 encadreurs, dont des
éducateurs, des enseignants et des instruc-

teurs. Le nombre d’enfants légèrement
handicapés pris en charge dans le milieu
éducatif est de 140 enfants répartis dans 25
classes, alors que deux nouvelles classes
devront être ouvertes prochainement dans
les communes de Labiodh Sidi Cheikh et
Rogassa.
A Mascara, la cérémonie de célébration de
la Journée mondiale a donné lieu à plu-
sieurs activités artistiques et culturelles à
l’école des enfants déficients visuels, dont
une exposition des réalisations des enfants
aux besoins spécifiques affiliés aux éta-
blissements pédagogiques spécialisés de la
wilaya, notamment des travaux manuels,
artistiques, dessin et chants nationaux fai-
sant l’éloge du combat du peuple palesti-
nien.
Des équipements ont également été distri-
bués à 20 personnes aux besoins spéci-
fiques, notamment des motocycles, des
fauteuils électriques, des fauteuils roulants

et des chaises pour personnes polyhandi-
capées.
Pour sa part, la Direction de l’Action
Sociale de la wilaya de Nâama, en coordi-
nation avec les associations de protection
des personnes handicapées, a organisé une
cérémonie à cette occasion, qui a porté sur
la distribution de trois motocycles pour
handicapés physiques, des fauteuils rou-
lants et d’autres fournitures, en plus de
spectacles artistiques et culturels visant à
redonner le sourire aux enfants aux
besoins spécifiques.
A Tiaret, des travaux manuels et d’artisa-
nat réalisés par des enfants aux besoins
spécifiques scolarisés aux centres psycho-
pédagogiques, relevant du secteur de l’ac-
tion sociale et de la solidarité, et autres
parrainés par des associations ont été
exposés. Plusieurs activités récréatives et
éducatives ont été présentées en leur
faveur. R.R

SENSIBILISATION AU CANCER DE LA PROSTATE À ORAN 
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PATRIMOINE CULTUREL IMMOBILIER  

UNE OPÉRATION d’inventaire de l’en-
semble des biens culturels immobiliers de
la wilaya d’Oran débutera prochainement,
a indiqué avant-hier, en marge des travaux
d’un atelier de formation consacré à cette
opération.
L’opération d’inventaire du patrimoine
culturel immobilier sera entamée par le
recensement des salles du cinéma se trou-
vant dans les différentes communes de la
wilaya et sera suivie par tous les biens cul-
turels qui ont une importante valeur histo-
rique, les biens meubles conservés dans
les musées et les sites archéologiques,
ainsi que le patrimoine immatériel, a sou-
ligné Bouchra Salhi, Directrice de la Cul-
ture et des Arts, en marge d’un atelier d’in-
ventaire du patrimoine culturel immobilier
de la wilaya d’Oran. 
Cet atelier de formation, qui réunit tous les
établissements actifs dans le secteur de la
culture et de la protection du patrimoine
culturel, vise à élaborer une carte unifiée
et numérique pour être une base de don-

nées sur les biens culturels immobiliers, a
ajouté la même responsable. Cette ren-
contre, dont les activités se poursuivront
jusqu’au 17 décembre, permettra aux
représentants des communes de prendre
connaissance des méthodes et techniques
d’inventaire utilisées dans ce domaine, ce
qui facilitera le travail sur le terrain et
assistera la Direction du secteur dans la
protection de ce patrimoine culturel, selon
la même source.
Par ailleurs, les représentants des com-
munes participant à cette rencontre effec-
tueront un travail de terrain pour collecter
des informations, prendre des photos et
enregistrer les caractéristiques et l’histoire
des éléments du patrimoine, suivi d’une
opération d’analyse finale des données
collectées, identifiant les plus importants
éléments et les plus pertinents pour l’in-
ventaire, qui sera suivie de l’étape de
documentation de ces éléments, selon le
chef du service des activités culturelles de
la direction de la culture et des arts,

Mekhissi Noureddine. Lors de cet atelier,
le chef de la brigade de protection des
biens culturels relevant du groupement ter-
ritorial de la Gendarmerie nationale, Bou-
dia Abdelkader, a animé une conférence
sur les aspects juridiques liés à la protec-
tion du patrimoine, les procédures natio-
nales suivies pour protéger le patrimoine

culturel et les statistiques liées à la protec-
tion du patrimoine culturel de l’activité de
la brigade concernée. Une autre conféren-
ce a également été animée sur l’histoire de
la ville d’Oran par le Directeur du labora-
toire d’histoire de l’université d’Oran 1 «
Ahmed Ben Bella », Abdelkader Boubaya.

R. C.

PERSONNES AUX BESOINS SPÉCIFIQUES

L'AGENCE algérienne pour le rayonne-
ment culturel (AARC), en collaboration
avec l'association "Hirfa wa Amel"
(Métier et Espoir) a organisé avant-hier, à
Alger une exposition de vente de produits
artisanaux réalisés par des personnes aux
besoins spécifiques, à l'occasion de la
Journée mondiale de cette catégorie, célé-
brée le 3 décembre de chaque année.
Cette exposition, tenue au siège de
l'AARC à Dar Abdellatif à Alger, a vu par
la participation de 20 créateurs, enfants et
jeunes aux besoins spécifiques, formés
dans divers ateliers d'artisanat d'art dont la

mosaïque, la peinture, le repoussage du
cuir, l'extraction d'huiles essentielles, les
produits cosmétiques et la fabrication
d'objets en paillote. Lors de cet évène-
ment, plusieurs pavillons dédiés à l'expo-
sition de divers produits artisanaux dont la
mosaïque, le bois, le cuir et le verre, créés
par des mains talentueuses de personnes
aux besoins spécifiques ont été aménagés.
Aussi, des tableaux artistiques illustrant
des thèmes liés à la nature, aux traditions
et au patrimoine algérien ont été exposés.
La manifestation a connu, en outre, l'expo-
sition d'une gamme de sacs et portefeuilles

en cuir pour et d'autres objets d'usage quo-
tidien, ainsi que des huiles essentielles et
des produits cosmétiques fabriqués à partir
de matières premières naturelles.
A cet égard, la vice-présidente de l'Asso-
ciation "Hirfa wa Amal", Deraa Linda a
indiqué que cette exposition est "le produit
et le fruit de l'activité des différents ate-
liers organisés tout au long de l'année au
siège de l'agence à Dar Abdellatif dans les
domaines de la mosaïque, du cuir, du des-
sin  la fabrication de meubles en paillotte,
sur divers supports et sous l'encadrement
de spécialistes et d'artistes". R. C.



SPORTS10

LE JEUNE INDÉPENDANT # 7757 DU MARDI 5 DÉCEMBRE 2023

MC ORAN- KHEIREDDINE MADOUI (ENTRAÎNEUR) :

«Même si je venais à partir, ça
risque de ne rien changer
dans la situation de l’équi-

pe, au vu de l’effectif très limité dont nous
disposons », a déclaré Madoui, samedi
soir, lors d’un point de presse qui a suivi la
défaite à domicile des siens contre la JS
Kabylie (3-1), dans le cadre de la 8e jour-
née du championnat. Il s’agit de la premiè-
re défaite at home, des « Hamraoua », cette
saison, après avoir laissé filer quatre autres
points au stade « Miloud Hadefi », contre
une victoire, la seule qu’ils comptent
depuis le début de cet exercice, réalisée
lors de leur sortie d’avant contre l’USM

Khenchela. » Naturellement, ce revers
nous fait très mal. Personnellement, je ne
m’y attendais nullement, surtout après
avoir réussi à signer notre premier succès
lors du match d’avant. On n’a pas d’autres
choix que de continuer à travailler, en
attendant la qualification des nouvelles
recrues, car nous avons jusque-là un effec-
tif très limité », a encore souligné le coach
de la formation phare de la capitale de
l’Ouest. En raison de ses dettes, estimées à
plus de 500 millions DA, envers d’anciens
joueurs et entraineurs ayant eu gain de
cause auprès de la Chambre nationale de
résolution des litiges, ainsi que la commis-

sion spécialisée de la Fédération internatio-
nale de football, le MCO peine à qualifier
ses nouvelles recrues au nombre de huit,
rappelle-t-on. Arrivé l’été dernier au MCO
pour son deuxième passage dans ce club,
Madoui a, en outre, rappelé que l’objectif
de l’équipe était « d’assurer un maintien
tranquille », un objectif dicté par la pério-
de de transition que traverse le club, passé
depuis septembre dernier sous le giron de
la compagnie Hyproc (filiale de Sonatra-
ch). Après huit journées de championnat, le
« Mouloudia » oranais occupe la 14e place
(1er potentiel relégable) avec six points et
un match en moins.

SITUATION FINANCIÈRE PRÉCAIRE DE LA FÉDÉRATION ALGÉRIENNE DE VOLLEY- BALL : 

LE PRÉSIDENT de la Fédération algérien-
ne de volley-ball (FAVB), Mohamed Heus,
a tiré la sonnette d’alarme sur la situation
financière de son instance, due notamment
aux dettes des clubs qui ont atteint un mil-
liard 800 millions de centimes après plus
de trois ans sans paiements des cotisations.
« Les dettes des clubs envers la fédération
ont atteint un milliard 800 millions de cen-
times après plus de trois ans sans payement
des cotisations, période remontant à l’an-
cien bureau fédéral. Pour remédier à ce
problème, nous avons convenu avec les
clubs pour un échéancier de paiement », a
déclaré Heus lors du Forum du quotidien
arabophone « El Fadjr », tenu mercredi à
Alger. Dans son intervention, le président
de la FAVB est également revenu sur le
financement de son instance, soulignant
que « les problèmes des Fédérations spor-
tives nationales, sont causés par l’absence
de culture du sponsoring ». « Nous avons
déposé plusieurs dossiers auprès d’entre-
prises économiques pour bénéficier d’aides
financières en prévision, notamment, de la
participation de la sélection nationale mas-
culine au Mondial 2025. Nous sommes
toujours en attente de réponses positives »,
a-t-il fait savoir. Avant d’enchainer : « Le
manque de moyens financiers de la FAVB
a mené aussi au retard de paiement des
arbitres et des formateurs. La commission

d’arbitrage n’a pas reçu jusqu’ici un centi-
me pour payer les déplacements des offi-
ciels ». Concernant le manque de finance-
ments des clubs, Heus élu à la tête de la
FAVB pour le mandat olympique 2021-
2024, a indiqué que ce phénomène se
répercute négativement sur la formation
des jeunes talents, considérée comme le
réservoir des sélections nationales. « Je
lance un appel urgent aux directions de la
jeunesse et des sports de toutes les wilayas
et les autorités locales pour aider financiè-
rement toutes les disciplines sportives,
dont le volley-ball, qui souffrent d’un
manque flagrant de moyens. Notre discipli-

ne est présente dans plusieurs wilayas du
pays et son soutien se répercutera sur les
résultats de nos sélections nationales au
niveau des compétitions internationales »,
a-t-il assuré. Par ailleurs, Heus a annoncé
que son instance est en négociation avec
son homologue polonaise pour parapher
une convention de partenariat. « Nous
avons choisi la Fédération polonaise qui
jouit d’une renommée internationale. Ce
partenariat permettra d’organiser des
stages dans de meilleures conditions et
d’affronter des équipes de haut niveau pour
faire progresser nos sélections nationales »,
a-t-il conclu.

ATHLÉTISME- EXERCICE
2023-2024
La FAA dévoile 
le calendrier de la
nouvelle saison

NEUF COMPÉTITIONS nationales
majeures sont inscrites au programme
de la saison 2023-2024 d’athlétisme, a
appris l’APS samedi auprès de la Fédé-
ration algérienne de la discipline
(FAA), ayant précisé au passage avoir
déjà fixé la date de chacune d’entre
elles, en attendant de désigner les lieux
qui les abriteront. La nouvelle saison
d’athlétisme s’ouvrira ainsi le 2 février
2024, avec la Coupe d’Algérie de
marche sur route et qui sera suivie le
17 du même mois par le Championnat
national de Cross-country. Ce dernier
sera suivi du Championnat national de
Semi-marathon, prévu le 27 février, et
qui laissera place au Championnat
national hivernal «Open», programmé
les 1 et 2 mars 2024. Selon la même
source, la Coupe d’Algérie interclubs
aura lieu les 17 et 18 mars, dans un
lieu qui là encore reste à déterminer,
avant de laisser place au Championnat
national des épreuves combinées,
prévu du 23 au 25 mai 2024. La com-
pétition sera suivie du Championnat
national «Open», prévu du 27 au 30
mai, alors que les deux dernières com-
pétitions inscrites au programme de
cette nouvelle saison sportive se dérou-
leront au début de l’été 2024. Il s’agit
du Championnat national des catégo-
ries Benjamins-Minimes, prévu les 3 et
4 juin, et du Championnat national
U18 et U20, qui lui a été programmé
du 9 au 11 du même mois. L’instance
fédérale a annoncé que les lieux qui
abriteront ces compétitions seront
annoncés prochainement.

TOUR CYCLISTE DE
GHARDAÏA : 
Victoire finale de Hamza
Yacine chez les seniors et
Bachir Chennafi en
juniors
LA QUATRIÈME et dernière étape du
Tour Cycliste de Ghardaïa, disputée
dimanche matin, sous forme d’un
contre-la-montre individuel de 32 kilo-
mètres a été remportée par Hamza
Yacine chez les seniors et Bachir
Chennafi en juniors. Hamza Yacine a
bouclé la distance en 42 :26.01, devant
Mohamed Amine Nehari (2e/42
:37.95), au moment où le vétéran Azze-
dine Lagab a complété le podium des
seniors en 42 :40.03. Chez les juniors,
Chennafi l’a emporté en 45 :33.44,
devançant ainsi son coéquipier en équi-
pe nationale Ryad Bakhri, entré en
deuxième position avec un chrono de
45 :34.78, au moment où Djaoued
Nehari a complété le podium en 46
:34.47. Au classement général (final)
c’est Hamza Yacine qui l’a emporté
chez les seniors, en 9h21 :32, devant
Mohamed Amine Nehari (2e/9h :21.43)
et Azzedine Lagab (3e/9h21 :46). Chez
les juniors, c’est Bachir Chennafi qui
l’a emporté en 8h27 :29, devant Ryad
Bakhri (2e/8h27 :30) et Djaoued Neha-
ri (3e/8h33 :16). Quatre-vingt-dix (90)
coureurs (juniors/seniors), représentant
quinze (15) clubs de différentes
wilayas d’Algérie, ont pris part à cette
deuxième édition du Tour cycliste de
Ghardaïa, disputée en quatre étapes, du
30 novembre au 3 décembre, sur un
parcours total de 415,5 kilomètres.
Pour rappel, la première édition de ce
Tour a été disputée pendant l’hiver
2022, et comme cette année, elle a été
marquée par la participation d’un grand
nombre d’internationaux, aussi bien
chez les juniors que chez les seniors.
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ILS ONT CONNU DES FORTUNES DIVERSES EN LDC ET CAF : 

Par Rabah Azizi

Si le Chabab y a pourtant longtemps
cru revenir indemne du Ghana après
avoir été l premier à ouvrir le score,

les usmistes ont, eux, su tenir le but d’avan-
tage avant d’ajouter un second pour l’em-
porter au final.

DE REGRETS POUR LE CHABAB 
Nos deux ambassadeurs en coupes afri-
caines des clubs, lors d’une 2e journée mi-
figue mi-raisin à cause de la défaite des
quadruples champions d’Algérie en titre en
terres ghanéennes, ont répondu à l’appel
chacun à sa manière. Après que le onze de
Laâquiba, quarante-huit heures auparavant
a vu son début de match favorable avec un
but, sur penalty signé Benghit (39e), qui
l’aurait aidé à mieux gérer le reste de la
rencontre avec un impact psychologique
certain, s’est faits surprendre (45e) au
moment où il se préparait à la pause
citrons, un ancien du championnat natio-
nal, passé par l’ES Sétif, Daniel Lemotey
que les défenseurs de Belouizdad connais-
saient pourtant bien, se chargeant de chan-
ger les choses. Devant une équipe locale du
Medeama SC qui a cru jusqu’au bout en ses
chances, heureux de revenir en vie, va
reprendre le jeu avec de meilleures inten-
tions en espérant au moins garder le point
du nul au contraire des Rouge et Blanc
jouant leur va-tout en essayant de pousser
pour la victoire. Sans arriver à leurs fins en
confondant vitesse et précipitation. Pire,
les poulains de Paqueta, qui vont manquer
de concentration en toute fin de match en
perdant gros, la parité se transformant en
défaite loin d’être méritée. On jouait les
toutes dernières secondes du temps addi-
tionnel (94+0) quand Kamaradin, heureux
de l’aubaine, inscrit le 2e but devant un
Guendouz sans réaction. Une défaite cruel-

le qui ne remet pas en cause l’avenir de
Belkhiter et ses camarades, qui comptent
trois points à leur compteur et pointent à la
2e place en compagnie de leurs bourreaux
du jour. Après cette contreperformance,
leurs fans ont bien sûr des soucis à se faire
car, dimanche prochain, ils doivent relever
un sérieux défi face au leader qui n’est
autre que le Ahly du Caire sur le terrain de
ce dernier.   

LA BONNE PIOCHE USMISTE 
En coupe de la Confédération africaine,
l’USM Alger, en bon championne, a fait le
déplacement d’Afrique du Sud avec le cos-
tume de favori. Malgré des doutes concer-
nant son bilan en Ligue 1 Mobilis, elle a
tenu son rang et fait respecter son statut
avec une belle victoire dans une rencontre
qui n’a pas traîné devant une équipe de
Supersport FC qui n’a pas démérité. C’est
ainsi que Redouani (5e) va montrer la voie
à ses camarades en trouvant les filets après
une belle reprise, en diagonale, dans la sur-
face de réparation. Il était dit qu’en leaders,
les Rouge et Noir ne devaient pas se poser

de question pour entrer dans le match et
consolider leur position dans un groupe A
qui leur convient. Mis sur orbite très tôt, ils
vont vite surprendre leurs hôtes en dou-
blant la mise dès le retour des vestiaires,
quand Benzaza, suite à une lourde reprise
de volée des 25 mètres, va doubler la mise
et donner plus d’assurance à des usmistes
sur la bonne voie pour s’assurer déjà une
qualification en Quarts. Une deuxième vic-
toire (0-2) de rang finalement après celle
de dimanche dernier arrachée difficilement
face à Al Hilal de Libye. Un succès qui fait
aussi du bien au moral d’une équipe sous
une forte pression de son public et appelée
à confirmer sa très bonne entame lors de la
3e journée en recevant des Egyptiens de
Future FC (2 victoires et 6 points) avec les-
quels ils partagent la 1ère place. Pourvu
que ça dure, espèrent ses fans.

R.A 

JUAN CARLOS GARRIDO (COACH
USMA) : « ON EST DANS LE BON 
COULOIR) : 
Dans des propos repris par le site officiel
des usmistes algérois, coach Garrido a tenu
à saluer la production et la performance de
ses poulains. « Nous avons récolté trois
précieux points en prévision de la suite du
parcours. On est en place dans le bon cou-
loir qui nous ouvre le prochain tour de la
compétition. Je suis plus que satisfait de la
prestation de mes joueurs, leur abattage et
surtout leur parfaite organisation sur la
pelouse. Toutes ces données mettent en
avant le mérite de mon équipe » assène le
N°1 de la barre technique de l’USMA qui
qui ajoute que : « La victoire n’était pas
facile devant un excellent adversaire et de
surcroit sur son propre terrain et devant son
public. L’application des joueurs et leur
efficacité devant les buts ont été détermi-
nants ». R.A

INFOS LIGUE 1-
MOBILIS
Le match de la 
9e journée, PAC - MC
Alger, délocalisé au stade
du 5-Juillet jeudi . . .
LE DERBY Paradou AC – MC Alger,
prévu initialement le vendredi 8
décembre au stade Omar-Benrabah de
Dar El-Beïda, pour le compte de la 9e
journée du championnat de Ligue 1
Mobilis, a été avancé au jeudi 7
décembre et délocalisé au stade
olympique du 5-juillet 1962 d’Alger, a
annoncé la Ligue de football
professionnel (LFP) dimanche dans un
communiqué publié sur son site
officiel. Ce changement est intervenu
sur demande de la direction du PAC,
qui reçoit d’habitude ses adversaires au
stade de Dar El-Beïda. Le Mouloudia a
entamé la saison sur les chapeaux de
roues en décrochant 7 succès sur 8
possibles. Le « Doyen » caracole en
tête du classement avec 21 points, à 7
longueurs de ses poursuivants directs le
Paradou AC et le MCE El-Bayadh qui
comptent 14 points chacun.

. . . Le derby USMA-MCA
décalé au 25 décembre 
LE « BIG DERBY » algérois entre
l’USM Alger et le MC Alger, comptant
pour la 11e journée du championnat de
Ligue 1 Mobilis de football, a été
décalé au lundi 25 décembre, selon le
calendrier dévoilé dimanche par la
Ligue de football professionnel (LFP)
sur son site officiel. La 11e journée
débutera le vendredi 22 décembre et se
poursuivra le samedi 23 décembre. La
première partie des matchs de mise à
jour des clubs engagés dans les
compétitions africaines interclubs : le
CR Belouizdad et l’USM Alger, est
fixée au mardi 2 janvier avec le
déroulement de deux matchs : USM
Alger-MC Oran et ES Sétif-CR
Belouizdad, pour le compte de la 7e
journée, précise la même source. La
15e et dernière journée de la phase aller
de la compétition se jouera le dimanche
21 janvier, suivie le lendemain le lundi
22 janvier par le début de la trêve
hivernale qui se poursuivra
jusqu’au week-end du vendredi 2 et
samedi 3 février, avec au programme
les 1/32es de finale de « Dame
Coupe ». Par ailleurs, la LFP a indiqué
que la cérémonie du tirage au sort des
1/32es de finale de la Coupe d’Algérie
aura lieu le mardi 26 décembre dans un
lieu qui reste à déterminer. A l’issue de
la 8e journée, le MC Alger caracole en
tête du classement de la Ligue 1 avec
21 points, à sept longueurs de ses deux
poursuivants directs le Paradou AC et
le MCE El-Bayadh qui comptent 14
unités chacun.

LA FORMATION égyptienne de Future FC
s’est imposée dimanche en déplacement
face aux Libyens d’Al-Hilal Benghazi 2-1
(mi-temps : 0-1), en match disputé au stade
Benina Martyrs de Benghazi, pour le
compte de la 2e journée (Gr.A) de la phase
de poules de la Coupe de la Confédération
africaine de football (Gr.A). Les locaux ont
ouvert le score dès la 3e minute de jeu par
Jaâfar Idriss, avant que les Egyptiens ne
réagissent en égalisant d’abord par
Marouane Mohssen (65e) avant d’inscrire
le but victorieux dans le temps additionnel
grâce au Gambien Kajally Drammeh
(90e+2). Le club égyptien a terminé la par-
tie en infériorité numérique après l’expul-
sion du défenseur central Ali Al-Fil (70e).
Dans l’autre rencontre de cette poule, le

représentant algérien l’USM Alger est allé
s’imposer en déplacement face aux Sud-
Africains de Supersport United (2-0), en
match disputé au stade Peter-Mokaba de
Polokwane. Le défenseur Saâdi Redouani
a ouvert le score à la 5e minute, avant que
Brahim Benzaza ne fasse le break (56e). A
l’issue de ces résultats, l’USMA et Future
FC se partagent le poste de leader avec 6
points chacun, alors que Supersport United
et Al-Hilal Benghazi ferment la marche
avec 0 point. Lors de la 3e journée prévue
dimanche prochain, l’USMA recevra Futu-
re FC (20h00) alors que Supersport United
se rendra en Libye pour défier Al-Hilal
Benghazi (17h00). A la fin de la phase de
poules, les deux premiers de chaque grou-
pe se qualifient pour les quarts de finale.

LIGUE DES CHAMPIONS D’AFRIQUE : 
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C’ est une tradition, à l’orée du
mois de décembre, les
grandes plateformes

mobiles établissent leurs catalogues
des meilleures apps de l’année. 2023
n’a pas échappé à la règle puisque
Google et Apple ont publié leurs classe-
ments il y a peu. Dans le palmarès, des
applications de productivité, de loisir,
des jeux… mais peu de reconnaissance
pour ChatGPT, malgré son succès flam-
boyant cette année.

Chez Apple, le classement s’établit
comme suit :

Meilleure app iPhone : AllTrails Une
application de randonnée
Meilleur jeu iPhone : Honkai : Star Rail

Un RPG de « Space fantasy »
Meilleure app iPad : Prêt-à-MakeUp
Une application pour s’entrainer à
appliquer du maquillage
Meilleur jeu iPad : Lost in Play – un jeu
d’aventure en 2D
Apple a aussi multiplié les catégories,
avec la meilleure app Mac (Photoma-
tor), la meilleure app Apple TV (MUBI)
et la meilleure app Apple Watch
(SmartGym). 
Une liste d’apps ayant eu le plus « d’im-
pact culturel » a aussi été mise en avant
par le constructeur, avec, entre autres
Pok Pok (un jeu pour enfant), Too Good
to Go (pour récupérer des invendus ali-
mentaires) et Unpacking (un jeu
Humble Bundle).

Du côté de Google, voici le classement :
Meilleure appli 2023 : Paramount+ Une
app de streaming
Meilleur jeu 2023 : Honkai : Star Rail
Un RPG de « Space fantasy »
Meilleure appli montre : WhatsApp
La célèbre messagerie instantanée
Meilleure appli tablette : Concept : Cro-
quis, dessins, — Une application de…
croquis et de dessins
Même chose que chez Apple, Google a
multiplié les classements thématiques
en récompensant au passage Spotify en
tant que « meilleure appli multi-appa-
reil », FlipaClip en tant que « meilleure
appli pour Chromebook » et Monopoly
Go comme « meilleur jeu grand public ».

Devenu en un an à peine, le service
ayant connu la croissance la plus rapi-
de au monde (avec 100 millions d’utili-
sateurs et d’utilisatrices en deux mois à
peine), ChatGPT est donc étrangement

absent de ces classements. En réalité, si
le robot conversationnel d’OpenAI n’a
pas décroché la place de meilleure app
de l’année, elle a été mise en avant dans
d’autres catégories. Apple a établi pour
la première fois une catégorie « tendan-
ce de l’année » où le constructeur a listé
toutes les apps d’intelligence artificielle
générative, parmi lesquelles trône évi-
demment ChatGPT. 
« Bien que de nombreuses fonctions
d’IA en soient encore à leurs balbutie-
ments, elles nous ont donné l’occasion
de voir, de près, la technologie qui fait
les gros titres dernièrement », indique
Apple sur sa page.
Du côté de Google, ChatGPT a tout juste
eu le droit d’exister dans la catégorie 
« Choix du public » avec un lien dans un
billet de blog, mais pas plus. Sans doute
que Google n’est pas ravi que le chatbot
d’OpenAI concentre toute l’attention,
au détriment de sa propre solution
Bard.

TECH

La fin d’année est là et c’est donc
l’occasion pour Apple et Google

d’établir leur classement des
meilleures applications de 2023.

Étrangement, les deux entreprises
ont quelque peu snobé ChatGPT.

IL N'Y A PAS que les ordinateurs por-
tables débranchés qui devraient avoir
droit à un économiseur d'énergie digne
de ce nom, et Microsoft semble être
d'accord sur ce point.
Windows 11 fait l'objet d'un flux
constant de mises à jour tout au long de
l'année, et nous ne parlons pas seule-
ment des intégrations liées à l'IA. Les
bonnes idées ne manquent pas, et l'on
peut dire que Microsoft nous gâte
quelque peu cette semaine.
En effet, l'entreprise déploie actuelle-

ment un aperçu d'un nouvel économi-
seur de batterie, qui couvre un plus
grand nombre d'utilisations diffé-
rentes, ainsi que des améliorations plus
que bienvenues en matière de connec-
tivité.

Si vous êtes membre du programme
Insider pour Windows 11, vous rece-
vrez peut-être une mise à jour dans les
prochaines heures ou les jours à venir.
Il s'agit de la build 26002 pour le canal
Canary, qui comprend un certain
nombre de correctifs et d'ajouts qui
seront surtout visibles depuis les Para-
mètres. Et, en particulier, au niveau de
l'économiseur de batterie, qui ne servi-
ra plus uniquement à préserver l'auto-
nomie de celle-ci.
En effet, Microsoft a l'intention d'amé-
liorer et d'étendre cette fonctionnalité
aux ordinateurs portables lorsqu'ils
sont branchés, mais également aux
ordinateurs de bureau. Les utilisateurs
pourront l'activer pour consommer

moins d'énergie, et donc faire des éco-
nomies d'électricité et de décibels, ce
qui n'était jusqu'à présent possible
qu'en fonctionnant sur batterie. Cepen-
dant, attention, l'entreprise précise que
ce mode opère en « sacrifiant certaines
performances du système », ce qui peut
avoir un impact très handicapant dans
certains cas de figure.

Alors, quand est-ce que cette mise
à jour sera disponible pour tout le
monde ? Pas tout de suite, car le canal
Canary permet à Microsoft de tester ses
nouvelles fonctionnalités bien avant
qu'elles ne soient pleinement opéra-
tionnelles et stables. 
Les développeurs ont encore du pain
sur la planche, et les membres du pro-
gramme Insider risquent d'avoir
quelques surprises. Bien entendu, la
rédaction de Clubic.com se fera un plai-
sir de vous tenir informé de la carrière
de cet ajout, qui est loin d'être inutile.
En attendant, l'entreprise américaine
nous permet de tester deux autres évo-
lutions qui méritent, elles aussi, leur

place sous les feux de la rampe. 
La première doit faciliter la gestion des
VPN dans les Paramètres rapides, tan-
dis que la seconde prend la forme d'un
bouton permettant de mettre à jour la
liste des réseaux Wi-Fi. Par ailleurs, il
est accessible directement depuis le
menu déroulant dédié de la barre des
tâches.
« La progression de l'analyse est égale-
ment indiquée pour vous aider à trou-
ver des réseaux proches si la première
analyse ne révèle pas celui que vous
recherchez », précise Microsoft. Il faut
avouer que cette dernière fonctionnali-
té, nous l'attendons de pied ferme.
Windows 11 de Microsoft redéfinit l'ex-
périence utilisateur avec une interface
repensée, des widgets personnalisables
et une intégration renforcée de Micro-
soft Teams. Chaque innovation vise à
optimiser et enrichir l'utilisation quoti-
dienne de votre appareil. Que vous
soyez professionnel, créateur ou utili-
sateur lambda, Windows 11 répond à
vos besoins en alliant efficacité et plai-
sir d'utilisation.
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D e nouvelles puces d'IA et un
chatbot centré sur les entre-
prises et baptisé Q, ont égale-

ment été dévoilés.

Le nouveau générateur d'images,
nommé Titan Image Generator, est
d'ores et déjà disponible en preview, a
annoncé Amazon. Il génère « des
images réalistes de qualité studio ou
améliore des images existantes à l'aide
de prompts en langage naturel, pour
une idéation et une itération rapides
sur de grands volumes d'images et à
faible coût », promet l'entreprise.
Le modèle est en mesure de veiller à ce
que la composition des objets soit exac-
te et les distorsions limitées, ce qui per-
met de « réduire la production de
contenu préjudiciable et d'atténuer la
diffusion de fausses informations ».
Les personnes souhaitant modifier une
image peuvent isoler les zones dans les-
quelles elles souhaitent ajouter ou sup-
primer des détails, qu'il s'agisse de rem-
placer l'arrière-plan ou de modifier un
objet. Dans une démo particulièrement
prometteuse, l'entreprise détaille com-
ment fonctionne son modèle. L'utilisa-
teur peut interagir avec celui-ci comme
dans une session de chat, l'IA générant
ou modifiant le visuel à chaque requête.

L'outil peut également générer une des-
cription ou un texte pour une diffusion
sur les réseaux sociaux. Amazon assure
que Titan Image Generator s'avère par-

ticulièrement utile pour les personnes
évoluant dans les secteurs de la publici-
té, du commerce électronique, des
médias et du divertissement. Conscien-
te du flou juridique qui entoure encore
l'usage de l'IA générative, Amazon a
expliqué que le modèle ajoutait un fili-
grane invisible aux visuels qu'il génère.
Même les retouches ne peuvent pas le
faire disparaître, assure la firme. Elle
espère, de cette manière, « promouvoir
le développement sûr, sécurisé et trans-

parent de la technologie de l'IA ».

L'émergence de l'intelligence artificielle
comme outil grand public a ouvert de
nombreuses possibilités pour tous les
producteurs de contenus. Texte, image,
son… Cette nouvelle technologie à la
mode peut maintenant apporter son
assistance dans de très nombreux
domaines, et faciliter le travail dans les

étapes les plus ingrates de la création.
Et avec une offre qui ne cesse de s'ac-
croître, il est important de distinguer
quels outils apportent une véritable
valeur ajoutée. Histoire de ne pas
perdre des heures à essayer tout ce que
proposent les pages de résultats de
Google !

Samsung dévoile la DRAM
LLW : une mémoire vive
optimisée pour l'IA et le
gaming, bientôt dans les
Galaxy S24 ?

LA FIRME coréenne semble se donner
les moyens de ses ambitions en matière
d'IA et de performances brutes, et nous
montre une partie de ce qui fera l'ave-
nir de ses appareils. Alors qu'Apple et
Google nous ont impressionnés avec la
sortie de leurs iPhone 15 et Pixel 8, on
attend toujours la contre-attaque de
Samsung. Le constructeur, leader du
marché des smartphones et mastodon-
te mondial de la tech, va devoir s'impo-
ser face à des entreprises américaines
propulsées dans une toute autre dimen-
sion. Pour cela, il devra construire des
smartphones plus puissants que jamais,
et se lancer à fond dans l'aventure de
l'intelligence artificielle. Et, on dirait
bien qu'on est en train de relever ce défi
du côté de la péninsule coréenne.

DRAM LLW (Low Latency Wide IO), ça
vous rappelle quelque chose ? Samsung
nous l'a présentée pour la première fois
en début d'année, avec des tonnes de
promesses et quelques zones de mystè-
re qui ne demandent qu'à être dévoi-
lées.
Mais, dans les grandes lignes, cette nou-
velle technologie de mémoire vive,
dédiée aux appareils portables, devrait
améliorer la bande passante côté RAM
tout en réduisant la latence. Le tout en
consommant moins d'énergie.

Amazon développe son propre générateur d'images, 
et il semble très prometteur

Le géant de l'e-commerce multiplie ses efforts dans le secteur de l'IA générative. Pendant son événement, il a présenté plusieurs nouveautés vouées à renforcer
Bedrock, son service proposant les principaux modèles de base des entreprises d'IA par le biais d'une API.

Windows 12 pourrait débarquer dès le mois
de juin 2024

ATTENDU pour l'année prochaine,
Windows 12 pourrait arriver plus tôt
qu'on ne l'imagine.
Depuis l'année dernière, les éléments
se multiplient quant à la date de lance-
ment de Windows 12. Il y a quelques
semaines, le fabricant Intel laissait
même entendre que la nouvelle mou-
ture du système d'exploitation de
Microsoft débarquerait dès l'année
prochaine.
Si nous ignorions encore la date exacte
à laquelle Windows 12 pourrait éven-
tuellement débarquer sur nos ordina-
teurs, il paraîtrait que les responsables
de grandes marques aient d'ores et
déjà vendu la mèche dans un journal
taïwanais.

À compter du 14 octobre 2025, Win-
dows 10 ne sera officiellement plus
supporté par Microsoft, bien que la
firme de Redmond puisse revenir sur
sa décision. En effet, nous apprenions il
y a peu que l'OS déployé en 2015 puis-
se finalement disposer d'un délai sup-
plémentaire avant son extinction défi-
nitive.
De son côté, Windows 11 peine tou-
jours à voir ses parts de marché aug-
menter face à un Windows 10 toujours
au top de sa forme, et ce, malgré le
poids des années. 
L'heure de voir le successeur de Win-
dows 11 débarquer ne serait-elle donc
pas bientôt arrivée ? Un nouvel indice
semble le confirmer. Au cours de ces
derniers mois, les rumeurs n'ont cessé

de se multiplier concernant l'arrivée et
les fonctionnalités de Windows 12.
Nous le savons, Microsoft devrait gran-
dement mettre l'accent sur l'intelligen-
ce artificielle, poursuivant ainsi les
efforts entamés avec les diverses mises
à jour de Windows 11.
Quoi qu'il en soit, si nous espérions
que la sortie de Windows 12 puisse
avoir lieu à l'automne 2024, Windows
11 ayant quant à lui été déployé en
octobre 2021, la société dirigée par
Satya Nadella pourrait proposer la
nouvelle version de Windows juste
avant le début de l'été.

D'après un rapport récemment publié
par le Commercial Times taïwanais,
Microsoft ouvrira les vannes de Win-
dows 12 dès le mois de juin 2024. Si

aucune citation n'a regrettablement
pas été partagée, le journal affirme que
des personnalités importantes prove-
nant de sociétés influentes de l'indus-
trie technologique, parmi elles MSI,
Acer, ou encore Quanta, ont suggéré un
lancement de Windows 12 à cette date.

D'ailleurs, les dirigeants de certaines
entreprises du monde de la Tech
auraient abordé la fameuse question
de l'IA et la façon dont celle-ci contri-
buera au développement de l'industrie
du PC durant les prochaines années, et
tout particulièrement en 2024.
Pour l'heure, nous ignorons encore
quand Microsoft se décidera à dévoiler
son futur système d'exploitation. Quoi
qu'il en soit, si le lancement est vérita-
blement planifié au mois de juin 2024,
il ne fait aucun doute que le mastodon-
te américain ne tardera pas à prendre
publiquement la parole.



16

LE JEUNE INDÉPENDANT # 7757 DU MARDI 5 DÉCEMBRE 2023

B inance, de loin la plus importan-
te plateforme d’échanges de
cryptomonnaies au monde, et

son directeur général, Changpeng Zhao,
ont passé un accord avec les autorités
américaines, qui prévoit la démission du
patron emblématique. «CZ», son diminu-
tif, a plaidé coupable de violation des lois
américaines contre le blanchiment
mardi devant un juge fédéral de Seattle
(Etat du Washington). «J’ai commis des
erreurs et je dois en assumer la respon-
sabilité», a réagi Changpeng Zhao sur le
réseau social X. Selon différents médias
américains, il encourrait par ailleurs
entre 10 et 18 mois de prison.

Dans le cadre d’un accord global, l’entre-
prise Binance plaide également cou-
pable de violations de la loi américaine
et a consenti à verser deux amendes de
3,4 milliards de dollars et 968 millions à
deux agences dépendant du Trésor amé-
ricain, a indiqué le ministère des
Finances. Les autorités américaines

enquêtent sur la plateforme depuis au
moins 2018, selon plusieurs médias
américains, mais n’avaient pas officielle-
ment saisi la justice jusqu’ici.

Changpeng Zhao est cofondateur, patron
et actionnaire majoritaire de la société.
Le citoyen canadien né en Chine est la
personnalité la plus célèbre du monde
des monnaies numériques. Binance est,
de très loin, la plus importante Bourse
d’échanges de cryptomonnaies, avec
environ 12 milliards de dollars de tran-
saction réalisées lors des dernières 24
heures, selon le site spécialisé CoinMar-
ketCap.
L’enquête américaine, largement évo-
quée dans la presse, fait peser, depuis
plusieurs années, une menace sur Binan-
ce, dont plusieurs cadres ont démission-
né ces derniers mois.
En outre, la plateforme a été assignée
devant la justice civile, cette année, par

les deux principales agences de régula-
tion des marchés financiers, la SEC et la
CFTC. Cette dernière reproche notam-
ment à Binance de ne pas avoir pris des
mesures suffisantes pour empêcher le
blanchiment. Les clients pouvaient
notamment accéder à la plateforme sans
que leur identité n’ait été préalablement
vérifiée.

Selon les enquêtes de deux agences du
Trésor, Binance n’aurait pas pris de
mesures pour prévenir des transactions
effectuées par des mouvements comme
le groupe Etat islamique, al-Quaïda ou
les brigades Ezzedine al-Qassamn
branche armée du Hamas. «Faute d’avoir
appliqué des mesures anti-blanchiment,
Binance a permis à un large éventail
d’acteurs criminels de réaliser des
échanges sur la plateforme», a fait valoir
le Trésor américain.
Les monnaies numériques sont réguliè-
rement utilisées par des organisations
criminelles pour faire transiter leurs
avoirs. Le secteur offre, globalement, un
certain anonymat et moins de garanties
contre le blanchiment que le système
financier traditionnel, soumis à de très
lourdes obligations en matière de
conformité.
«Depuis ses origines, Binance, et son
fondateur Changpeng Zhao, ont préféré
(respectivement) la croissance et la for-
tune personnelle au mépris de la régle-
mentation financière destinée à empê-
cher le blanchiment d’avoirs criminels»,
a commenté la procureure fédérale de
Seattle, Tessa Gorman, citée dans un
communiqué.
L’enquête a aussi révélé qu’après s’être
engagé, dès 2019, à ne plus accepter de
clients américains, Binance en a conser-
vé, en particulier ceux qui étaient les
plus actifs et généraient un chiffre d’af-
faires significatif pour le site.
Selon le Wall Street Journal, l’accord
passé avec les autorités permettrait à
Changpeng Zhao de conserver sa partici-
pation au capital de Binance. Sa peine ne
sera connue qu’à une date ultérieure.
Binance s’est engagé auprès des autori-
tés américaines à recourir, pour une
période de trois ans, aux services d’un
observateur extérieur chargé de la
conformité, et à se plier aux textes en
vigueur en la matière.

Les nazis avaient une
base cachée en
Amérique du Nord qui
ne fut découverte qu’en
1977 !

Durant la seconde guerre mondiale,
l’espoir du Troisième Reich a sur-
tout résidé dans les sous-marins.
En Octobre 1943, un U-Boat (un
sous-marin allemand) est arrivé à
Labrador au Canada, 24 heures plus
tard une station météorologique a
été mise en place. L’installation de
cette station météorologique secrè-
te avait pour but de rééquilibrer les
forces, puisque l’Amérique avait
l’avantage de prévoir la météo et de
concevoir ses plans et ses attaques
en fonction du temps qu’il va faire.
La station a fonctionné pendant
seulement deux semaines selon les
archives allemandes, cependant,
elle n’a été découverte qu’en 1977
par une équipe d’archéologues. En
effet l’endroit où elle a été mise en
place est très isolé et elle a été bien
camouflée.

Pour arrêter un
pétrolier, il faut
éteindre les moteurs 
25 km avant !

Un pétrolier est un navire mar-
chand conçu pour le transport en
vrac du pétrole et de ses dérivés.
Les pétroliers sont classés par leur
taille qui est souvent gigantesque
ainsi que leur capacité à contenir
cette huile minérale.
Il faut beaucoup de carburant pour
déplacer ces énormes engins, en
effet, plus de 60% du combustible
est utilisé aujourd’hui pour le trans-
port maritime surtout du pétrole.
Les pétroliers ont généralement de
8 à 12 réservoirs, chaque réservoir
est divisé en deux ou trois compar-
timents indépendants par des cloi-
sons à l’avant et à l’arrière. Pour
arrêter un pétrolier, il faut beau-
coup de patience et surtout un bon
timing qui varie en fonction de la
vitesse du navire pour éviter une
catastrophe au rivage. Pour un
superpétrolier à pleine charge se
déplaçant à une vitesse normale, il
faut couper les moteurs 25 km
avant d’arriver au rivage ce qui
prendra environ 30 minutes pour
qu’il s’arrête.

Le mot « vodka »
signifie petite eau en
slave !

Le mot « vodka » est une forme
diminutive du mot slave « voda »,
qui signifie eau, interprété comme
petite d’eau. Sa naissance nous
amène au Moyen Âge, quand la
vodka a commencé à devenir popu-
laire. Cette liqueur, produite à par-
tir de pommes de terre, était utili-
sée à des fins médicinales.

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

DES TALIBANS sur des petites roues et
armés de genouillères. Cette séquence vidéo
a provoqué l’hilarité de X (anciennement 
Twitter) ces derniers jours. 
Les fondamentalistes islamistes, de nouveau
au pouvoir en Afghanistan depuis 2021, ont
peu goûté aux blagues des internautes.
Alexandre Jubelin, historien et auteur du 
podcast du Collimateur consacré aux 
questions militaires et stratégiques, a repris la
vidéo pour s’en amuser.
« Je n’imaginais pas les Talibans arriver si
rapidement vers le podium des défilés mili-
taires les plus pétés du monde, mais ils ont
taffé en silence malgré les critiques et on voit
les résultats, bravo à eux », a-t-il écrit 
mercredi sur X, sous la vidéo de nombreux
talibans à rollers. 
« Est-ce que vous avez un problème avec
notre unité à rollers ? », a rapidement répondu
le compte X du département des relations
publiques des talibans.

S’en est suivi une conversation lunaire lors de
laquelle l’ancien professeur a poliment 
demandé (en anglais) quel était l’objectif d’une
telle unité. Leur objectif « est d’appréhender
les criminels aux heures de pointe, les 
poursuites en voiture se révélant inefficaces »,
a répondu le compte des talibans ajoutant
avoir, grâce à ces talibans à rollers, arrêté 
« des dizaines de voleurs, d’arnaqueurs et 
de bandits féministes ».

Changpeng Zhao, le directeur de la plus
grande bourse d’échanges de 

cryptomonnaies, a plaidé coupable de
violation des lois américaines contre le

blanchiment d’argent mardi. Il a 
également accepté de quitter son poste.

Afghanistan
Afghanistan : Les talibans défendent leur

unité à rollers sur les réseaux sociaux
L’objectif de cette unité « est d’appréhender les criminels aux heures de pointe, les 
poursuites en voiture se révélant inefficaces », d’après le compte X du département 

des relations publiques des talibans.

LE SAVIEZ VOUS 
J Indépendant
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Transport maritime : un nouveau système  

L a pollution du transport mariti-
me représente 3 % des émis-
sions de gaz à effet de serre

dans le monde. Cela semble peu, et
pourtant : 
"Si le transport maritime était un pays,
il se classerait parmi les dix plus grands
émetteurs mondiaux", avaient rappelé
les gouvernements américain et norvé-
gien lors de la précédente COP Climat à
Charm el-Cheikh (Le Monde, novembre
2022).
Pour tenter de réduire ces rejets mas-
sifs de dioxyde de carbone appelés à
exploser d'ici 2050, plusieurs solutions
ont été avancées. Il s'agit notamment
d'exploiter directement l'énergie du
vent, avec les cargos à voile, ou bien
celle de l'eau – et plus exactement, celle
de la houle, dite "houlomotrice".

L'idée n'est pas nouvelle : en 2008, le

Suntory Mermaid II partait pour une
croisière de 6000 kilomètres entre
Hawaï et le Japon, sans voile ni hélice
(FuturaSciences). Toutefois, il progres-
sait à une vitesse de seulement 3
nœuds, soit moins de 6
kilomètres/heure. Pas très efficace,
donc. Deux chercheurs de l'université
de Cranfield (Royaume-Uni) ont publié
en septembre 2023 un article dans la
revue Renewable and Sustainable
Energy Reviews, où ils présentent une
nouvelle forme de propulsion par
absorption des vagues (Wave Devou-
ring Propulsion, WDP en anglais).
Dans leur article, ils dévoilent une
méthode innovante permettant selon
eux d'obtenir une plus grande poussée
grâce à la puissance des vagues, à l'aide
de "foils battants immergés". Les foils
classiques sont des surfaces portantes
immergées, permettant de soulever
partiellement ou totalement la coque
hors de l'eau. 

Les foils battants, eux, sont conçus
pour pivoter avec la vague.

S'inspirant des nageoires des baleines,
les scientifiques ont étudié la structure
et le mouvement de cet appendice ani-
mal pour comprendre comment il utili-
se efficacement l'énergie des vagues
pour la propulsion, résume un commu-
niqué. Grâce à des simulations et à des
expériences, les auteurs ont développé
et intégré une "version simplifiée" de
l'action de la nageoire caudale de la
baleine dans le système de propulsion
d'un navire. Ce qui permet selon eux
non seulement de réduire les coûts de
carburant, mais aussi d'améliorer
considérablement la propulsion des
embarcations.

Cependant, les améliorations obtenues
restent insuffisantes pour imaginer 

de grands navires de marchandises
propulsés intégralement grâce aux
vagues : les chercheurs envisagent plu-
tôt des applications dans des "petits
navires sans équipage", ou encore une
intégration au sein de "systèmes de
propulsion hybrides" avec l'électricité
ou l'hydrogène par exemple – ce qui
serait plus pratique, également, pour
continuer à bouger sur une mer d'huile,
peut-on supposer.
"Nous ne nous contentons pas de
réduire les émissions ; nous naviguons
vers un avenir où les objectifs de
réduction des émissions de carbone
seront atteints et où le secteur du
transport maritime s'alignera sur les
objectifs de développement durable",
entrevoit Liang Yang, maître de confé-
rences en systèmes d'énergie renouve-
lable marine à l'université de Cranfield,
qui a dirigé la recherche. Espérons que
cette promesse ne restera pas un vœu
pieux...

Qu'est-ce que la
sylvothérapie ?
Originaire du Japon, la sylvothérapie
est un bain de forêt qui s'est largement
répandu aux États-Unis, avant d'arriver
en France et d'y rencontrer des
adeptes. Le contact avec les arbres
aurait des vertus insoupçonnées.
Découvrez en quoi consiste la sylvothé-
rapie. Dans la famille des pratiques de
bien-être liées à la nature, nous deman-
dons... la sylvothérapie !

Étymologiquement, silva désigne
l'arbre en latin et therapeiasignifie
"soin". Il s'agit d'enlacer des arbres
pour récupérer l'énergie qu'ils peuvent
transmettre aux hommes. Concrète-
ment, les pratiquants se promènent en
pleine conscience dans une forêt. C'est-
à-dire dans une marche lente et en
étant attentifs à leurs cinq sens pour
profiter entièrement de cette expérien-
ce.

Il est conseillé de faire cette promena-
de pieds nus pour être en contact avec
les racines et les feuilles, et d'enlacer
un arbre préalablement choisi selon
des critères personnels. Pour profiter
pleinement des bienfaits de cette pra-
tique, il est recommandé d'y consacrer
deux heures. Mais certains adeptes
préfèrent passer toute une nuit dans
une forêt. La sylvothérapie peut être
pratiquée en solitaire ou en groupe,
guidée ou non par un spécialiste. À
vous de découvrir le procédé qui vous
convient le mieux.

Bien que la sylvothérapie soit une pra-
tique ancestrale, elle n'a été étudiée
qu'à partir du XXe siècle. C'est le Dr
Qing Li, immunologiste de l'université
de Tokyo, qui s'est intéressé aux bien-
faits de la sylvothérapie. Suite à ses tra-
vaux, le gouvernement japonais a com-
mencé à promouvoir les "bains de
forêts" auprès de sa population en
1982 pour lutter contre l'augmentation

du stress. Entre 2004 et 2012, les auto-
rités nippones ont lancé une étude
scientifique de grande ampleur pour
analyser les effets physiologiques et
psychologiques de cette pratique et les
résultats ont confirmé les travaux du
Dr Qing Li. 
L'air des forêts emprisonne des sub-
stances volatiles (comme les phyton-
cides et les terpènes) qui stimulent le
système parasympathique humain et
renforcent leurs défenses immuni-
taires tout en faisant baisser le niveau
de stress.
Prendre un "bain de forêt" a donc des
vertus aussi bien sur la santé physique
que mentale. Par ailleurs, avoir un
contact régulier avec la nature est pro-
pice à un développement physique et
psychique harmonieux.

Tous les arbres possèdent des vertus
d'apaisement, mais certains ont leurs
spécificités. Par exemple, le chêne vert
favoriserait l'apaisement et le retour à

la quiétude ainsi qu'un regain d'éner-
gie, alors que le bouleau regonflerait
l'estime de soi. Le tilleul chaleureux
permettrait le lâcher-prise. Quant au
frêne, il est réputé pour harmoniser. Si
vous enlacez un bouleau, celui-ci pour-
rait vous aider à vous libérer de dou-
leurs enfouies. 
Le hêtre apporterait la sérénité et l'oli-
vier, la paix intérieure.
Ces vertus sont à relativiser en fonction
de la sensibilité de chacun et il appar-
tient à chaque pratiquant d'enlacer
l'arbre qui lui semble le plus adéquat.
Attention néanmoins à ne pas toucher
de manière prolongée n'importe quel
arbre choisi au hasard, car certains
produisent des substances irritantes.
Les personnes sensibles au pollen doi-
vent également être prudentes et bien
choisir la saison à laquelle ils prati-
quent les bains de forêt. Pour commen-
cer cette pratique, mieux vaut être
accompagné par une personne qui
connaît bien les arbres ou qui pratique
déjà la sylvothérapie.

La "propulsion par absorption des
vagues" consiste, comme son nom 

l'indique, à propulser les navires à l'aide
de la houle.  Si l'idée n'est pas nouvelle,

deux chercheurs se sont inspirés 
de la nageoire caudale des baleines 
pour obtenir, assurent-ils, une plus 

grande poussée.
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Les maladies du foie sont les causes les
plus fréquentes de l'apparition des yeux
jaunes. Par exemple, le syndrome de Gil-
bert s'observe dans 5 à 7 % de la popu-
lation générale : "Ce syndrome est en
général favorisé par un état de fatigue,
de surmenage, une fièvre, une infection
ou un stress. Il s'agit d'un défaut d'ex-
crétion de la bilirubine dans le foie qui
est normalement éliminé dans le tube
digestif ou dans les intestins", nous
indique le Dr Karim Chaouchi, gastroen-
térologue et hépatologue intervention-
nel. 
Ce syndrome est héréditaire et révélé
par un jaunissement des yeux qui sera
passager. "Il n'est pas considéré comme
une vraie maladie puisqu'il ne s'accom-
pagne jamais de maladie organique
hépatique". 
Autre cause : les maladies de foie débu-
tantes qui s'installent de façon brutale
ou chronique, dans le cas de calculs
biliaires notamment, qui en plus des
douleurs abdominales vont provoquer
un état de jaunisse au niveau des yeux,
et si cela n'est pas pris en charge, l'ictè-
re peut se généraliser à l'ensemble de la
peau (on appelle ça un ictère cutanéo-
muqueux).
En fait, "toutes les maladies du foie peu-
vent provoquer la jaunisse des yeux que
ce soit une hépatite virale C ou B à un
stade de cirrhose, certaines maladies
auto-immunes qui détruisent le foie et
qui arrivent au stade de cirrhose". Les
yeux jaunes peuvent donc être le symp-

tôme d'une insuffisance d'excrétion du
foie comme d'une insuffisance hépato-
cellulaire.

Fatigue, yeux jaunes, perte de poids bru-
tale, pesanteur au niveau du ventre...
Votre foie est-il malade ? Engorgé ? Tour
des 8 symptômes d'alerte d'un problè-
me au foie avec notre hépatologue.  

Un signe de fatigue intense ?
Les yeux jaunes peuvent être liés à l'hé-
molyse, c'est-à-dire à la destruction des
globules rouges et s'accompagner d'un
état de fatigue intense. "L'hémoglobine
(contenu essentiel des globules rouges)
est dégradée en bilirubine en cas d'hé-

molyse et provoque l'ictère conjonctiva-
le (ce qu'on appelle communément les
yeux jaunes). Toute maladie hématolo-
gique qui donne une hémolyse (appelée
anémie hémolytique), notamment les
thalassémies, les drépanocytoses, cer-
taines maladies par déficit enzymatique
comme le déficit en G6PD (glucose-6-
phosphate déshydrogénase), peut être
considérée à l'origine de ce symptôme"

Dans le cadre d'un cancer du foie, l'ex-
crétion de la bille se fait mal ou ne se fait
pas correctement et provoque alors une
jaunisse. "C'est le cas des cancers se
développant à partir des cellules du foie
comme le carcinome hépato-cellulaire,

au niveau des voies biliaires comme le
cholangiocarcinome, ou par le biais des
métastases au foie d'un cancer extra-
hépatique", précise le Dr Chaouchi.

Certaines maladies qui provoquent la
destruction chronique du foie, provo-
quant la cirrhose, peut entraîner des
yeux jaunes. C'est le cas des personnes
qui consomment excessivement de l'al-
cool (+ 30 g/j, soit l'équivalent de 3
verres quotidiens). L'hépatite alcoolique
va provoquer au départ un ictère
conjonctival et peut ensuite se dégrader.
"Cela peut aller d'une simple hépatite
réversible vers une cirrhose grave irré-
versible", précise-t-il. 

BIEN-ÊTRE

Les yeux jaunes sont le signe
d'une élévation de la

bilirubine dans le sang : la
conjonctive normalement

blanche se colore en jaune.

BIEN-ÊTRE

Fracture de la hanche :
symptômes, quand 
opérer ?

QU'ELLES CONCERNENT le col du fémur
ou le massif trochantérien, les fractures
de la hanche se caractérisent par des
douleurs violentes et une incapacité à se
relever. Elles concernent essentielle-
ment le sujet âgé et nécessitent une
intervention chirurgicale.

"En termes techniques, les fractures de
la hanche regroupent d'un côté les frac-
tures du col du fémur et de l'autre du
massif trochantérien. 
Ce sont deux types de fractures diffé-
rents, qui concernent plutôt le sujet
âgé", explique le spécialiste.  Ce sont des
fractures du quotidien, plutôt à prédo-
minance féminine qui vont toucher la
femme avec un âge moyen de 80 ans.
Elles font partie des trois fractures les
plus courantes chez les personnes
âgées. 

"Ces fractures présentent les mêmes
symptômes : une incapacité à se relever
et donc une impotence fonctionnelle sur
le plan clinique avec une déformation
du membre : le pied tombe à l'extérieur
en rotation externe." Ce qui nécessite
une hospitalisation par ambulanciers. 

"Les fractures de la hanche surviennent
dans les accidents à faible énergie, lors
d'un faux pas, un pied dans le tapis, chez
les personnes âgées, souvent en lien
avec une fragilité osseuse, l'ostéoporo-
se", qui correspond à une décalcification
des os. Dans ce cas, une chute même
sans gravité peut occasionner une frac-
ture de la hanche, si une personne chute
de sa hauteur en marchant par exemple.
Ce sont des fractures sentinelle qui
annoncent aux personnes qui l'igno-
raient l'existence de cette ostéoporose.
"D'où la nécessité de la prévention et de
bien surveiller son taux de vitamine D
par le biais de l'ostéodensitométrie."
Ces fractures peuvent se rencontrer
chez des sujets plus jeunes dans le cadre
d'accidents violents et de chutes impor-
tantes, mais ce phénomène est plus rare. 

L'ostéoporose est une maladie osseuse
dans laquelle l'os est plus fragile et
moins résistant. Le risque de fracture
est élevé. En France, autour de l'âge de
65 ans, on estime que 39% des femmes
souffrent d'ostéoporose. Symptômes,
causes, diagnostic, médicaments : l'es-

sentiel à savoir.

"Le diagnostic s'effectue par radiogra-
phie et de ce diagnostic va découler un
traitement différent en fonction du type
de fracture, c'est-à-dire de sa localisa-
tion." En effet, les radios vont permettre
une prise en charge adaptée.  

Dans les deux les cas, il s'agit d'une
urgence qui nécessite une intervention
chirurgicale. S'il s'agit d'une fracture du
col du fémur peu déplacée, on peut ten-
ter une ostéosynthèse qui consiste à
mettre des vis afin de consolider les
fractures. "Mais en cas de fracture
déplacée, il faut alors opérer." En ce qui
concerne les fractures du massif tro-
chantérien, le risque de nécrose n'existe
pas. "Elle peut donc consolider avec une
ostéosynthèse : on procède à une répa-
ration par le biais de systèmes de vis
avec des plaques, ou des clous cervicaux
médulaires. Si la personne a de l'arthro-
se, on peut se poser la question d'une
prothèse globale totale." 

Si la fracture est déplacée, "cela entraîne
un risque de nécrose de la tête du
fémur." Il faut alors recourir à des pro-
thèses de hanche pour avoir une hanche
neuve. "Ce sont des fractures avec une
importante morbidité, ces patients peu-
vent décompenser très vite en restant
allongés trop longtemps avec une
dégradation de l'état de santé. Il faut

alors opérer très rapidement pour
remettre le patient debout le plus vite
possible", insiste le Professeur. En effet,
les problèmes dus à l'alitement com-
prennent les escarres, les caillots san-
guins, la perte musculaire et la perte de
la condition physique générale…

La décompensation cardiaque est une
complication de l'insuffisance cardiaque
qui peut nécessiter une hospitalisation
en urgence. On fait le point sur les
causes, signes et traitements.

"L'opération vise à mettre le patient
debout très vite, en règle générale, une
fois la prothèse posée, la personne se
remet très vite." 
Dans le cadre d'une réparation, le
patient est debout très vite aussi mais la
récupération fonctionnelle est un peu
plus lente. "La prise en charge de ce type
de fracture est avant tout multidiscipli-
naire : lors du retour à domicile, il faut
prévoir des aides à domicile, de la kiné-
sithérapie pour la rééducation, l'inter-
vention de gériatres, l'adaptation de
l'habitat aux conditions du vieillisse-
ment du sujet (éviter les tapis, les cou-
loirs étroits, les zones mal éclairées)
avec le concours d'un ergothérapeute
pour vérifier si les conditions de vie sont
optimales et adaptées." Selon la Haute
Autorité de la Santé, la rééducation
après une fracture de la hanche peut
s'avérer longue, jusqu'à 12 mois. 
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télévision
PROGRAMME DU JOUR 

Film fantastique, Grande-Bretagne
Harry Potter et le prince de sang-mêlé

Divertissement France 2023

Société
France 2013
Les routes les plus dangereuses du monde

Série Série policière
Etats-Unis - saison/5
NCIS 

Cinéma Comédie, France 1976
Le jour de gloire

Cinéma Film pour la jeunesse

Comédie dramatique France, 2018
Première année

Cinéma Drame France, 2023
Le Principal

Cinéma Film d'action
États-Unis 1985
Rocky IV : Rocky vs. Drago

Film fantastique Belgique - 2021
Freaks Out

Cinéma Film d'action Etats-Unis,2023
Supercell

Divertissement
France
80' douche comprise

21h03

Saison 49 Épisode 6: Emma Stone / Noah
Kahan
Saturday Night Live
Depuis 1975, l'émission satirique reste une 
véritable institution dans le paysage audiovi-
suel américain. Une troupe d'humoristes et de
comédiens récurrents comme Pete Davidson
composent une succession de sketches 
parodiant la société américaine lors de ce 
rendez-vous vespéral de l'humour. Chaque
numéro accueille des invités. Ce soir le 
chanteur-compositeur américain Noah Kahan
est à l'honneur. A 26 ans, il est déjà auteur de
trois albums, dont le dernier, "Stick Season"
est sorti en 2022.

Saison 2 Épisode 7/8
Yellowjackets
Shauna enterre son enfant mort-né et tente 
de commencer un douloureux travail de deuil.
L'équipe se lance à corps perdu dans la
recherche de Crystal, ignorant ce qui lui est
arrivé plus tôt. 



Alger 18° 9°

Oran 17° 13°

Constantine 14° 5°

Ouargla 19° 7°

Maximales Minimales

CHEFS DE DAÏRA
Tebboune opère un vaste
mouvement 
LE PRÉSIDENT de la République,
Abdelmadjid Tebboune, a opéré, hier,
un vaste mouvement dans le corps des
chefs de daïra, sur proposition du
ministre de l’Intérieur, des Collectivités
locales et de l’Aménagement du
territoire. C’est ce qu’a indiqué un
communiqué du ministère de
l’Intérieur.
Ce mouvement a concerné la mutation
de 201 chefs de daïra vers d’autres
daïra, et la promotion de 56 cadres au
poste de chef de daïra dont 8 femmes.
Le Président a aussi mis fin aux
fonctions de 23 chefs de daïra, a ajouté
la même source.
«Cette mesure vise à donner un
nouveau souffle à la gestion des affaires
locales, en renforçant le rôle des chefs
de daïra dans le suivi, la dynamisation
et la coordination du travail des
communes et des divers services
techniques de l’État à l’échelle du
territoire de daïra», a souligné le
communiqué. Ceci dans l’objectif de
contribuer à «la mise en œuvre effective
et immédiate des décisions des pouvoirs
publics et d’une manière qui répond
aux directives du président de la
République», conclut la même source.

S. N.

INTOXICATIONS
AU MONOXYDE
DE CARBONE  
Cinq personnes décédées
en 24 heures

CINQ personnes ont perdu la vie suite à
l’inhalation du monoxyde de carbone
au cours des dernières 24 heures à
travers le pays, selon un bilan rendu
public, hier, par les services de la
Protection civile. Parmi les victimes,
deux femmes âgées de 45 et 84 ans ont
succombé à l’intoxication, ainsi que
trois autres membres d’une même
famille, le père âgé de 40 ans, la mère
de 35 ans et leur enfant de 7 ans. Les
pompiers ont également précisé qu’un
quatrième membre de cette famille a été
sauvé. Les services de la Protection
civile ont été mobilisés pour prodiguer
des soins à 18 personnes qui ont été
incommodées par ce même gaz
provenant de dispositifs de chauffage et
de chauffe-eaux, réparties dans les
wilayas de Constantine (7 personnes),
Djelfa (3), Naâma (2), Souk Ahras (4),
Ghardaïa (1) et Blida (1). Par ailleurs,
les éléments de la Protection civile sont
intervenus pour éteindre quatre
incendies urbains survenus dans les
wilayas d’Alger, M’Sila, Saïda et
Béjaïa. L’incendie le plus grave s’est
déclaré à M’Sila, coûtant la vie à un
enfant de 5 ans. Le feu s’est propagé
dans une habitation de la commune de
Magra, selon les informations fournies
par ce même corps de sécurité. 

M. D.

DANS le but d’augmenter les capacités de
stockage des céréales comme mesure pour
assurer la sécurité de l’approvisionnement
du marché domestique, dans un contexte de
fluctuation du marché mondial de cette
matière, il est prévu la réalisation d’un pro-
gramme d’ouverture de points de stockage
dont un centre de stockage de proximité à
Médéa.
La situation du programme alloué en
matière d’élargissement des structures de
stockage a fait l’objet d’une réunion prési-
dée par la wali, Djahid Mous, tenue au
siège de la wilaya, hier, en présence du
directeur des services agricoles (DSA), des
directeurs des domaines et  de l’urbanisme,
et du contrôleur financier. Après la pose de
la première pierre du projet de réalisation

d’un centre de stockage des céréales de
proximité inscrit en faveur de l’Office algé-
rien des céréales (OAIC), il est attendu
l’acquisition de 12 entrepôts ainsi qu’un
silo de stockage. Les entrepôts sont en voie
d’achèvement et sont d’une capacité de
50.000 tonnes, 
Outre que ces nouvelles infrastructures
vont permettre d’augmenter drastiquement
les capacités de stockage de la wilaya, elles
vont s’ajouter aux moyens de stockage dès
réalisation de quatre nouvelles unités de
stockage localisées dans les communes de
Ouled Maaref, Chahbounia, Rebaia et El
Azizia d’une capacité de 31.000 quintaux.
Et pour ce faire, le wali a incité les respon-
sables concernés de tout mettre en œuvre
pour coordonner les efforts afin d’accélérer

les démarches administratives liées aux
projets d’implantation d’entrepôts céréa-
liers. Le chef de l’exécutif a donné des
orientations en vue de faire converger les
efforts pour «provoquer un changement
qualitatif dans le secteur agricole, de
prendre les mesures d’accompagnement
nécessaires pour renforcer les capacités de
stockage». Il s’agit, a indiqué le wali, de
mettre les conditions à même d’encourager
les producteurs à augmenter leur produc-
tion et leurs rendements, et d’encourager
les investissements agricoles, en particulier
dans les domaines stratégiques qui ont un
lien direct avec la sécurité alimentaire et
l’approvisionnement du marché en pro-
duits de consommation.

Nabil B.

MÉDÉA

L’Adpha et le Snapo
dénoncent, dans un
communiqué commun,

le fait qu’»Hupp Pharma refuse
à ce jour de reprendre ses pro-
duits, comme le stipule et l’y
contraint pourtant clairement la
législation et la réglementation
en vigueur».
Face à cette situation, les deux
organisation du secteur phar-
maceutique sollicitent «dans un
intérêt de santé publique, l’in-
tervention urgente et sans
ménagement, de toutes les
autorités compétentes à l’en-
contre de ce fabricant indéli-
cat», et ceci, «afin de l’obliger
à reprendre tous ses produits
non conformes qu’il a dange-
reusement placé sur le marché
mettant ainsi la santé de nos
concitoyens en réel danger».
L’Adpha et le Snapo souligne
qu’»après plus de trois mois de
la décision de suspension par
l’autorité publique des activités
de l’opérateur pharmaceutique
Hupp Pharma pour la non-
conformité de ses produits et le
non-respect des bonnes pra-
tiques de fabrication, les éta-
blissements pharmaceutiques
de distribution, de même que
les milliers de pharmaciens
d’officines se retrouvent dans
une situation très délicate».
Il est aussi expliqué qu’en plus
des dommages financiers infli-
gés aux distributeurs et aux
pharmacies d’officines, il y a
un réel danger que leur poten-
tielle consommation pourrait
occasionner à des personnes
insuffisamment informées.

Ils alertent également sur les
risques encourus «à la fois pour
la santé publique en laissant
des millions de boites de pro-
duits falsifiés et non conformes
dans la nature», et «pour l’ima-
ge de l’industrie pharmaceu-
tique nationale qui risque d’être
ternie par ce comportement qui
est assimilé à un comportement
d’insubordination contre l’au-
torité de l’Etat et de ses institu-
tions», est-il souligné dans le
communiqué.
L’Adpha et le Snapo insistent
aussi sur le fait que le refus de
reprendre leurs produits associé
au mutisme des responsables
de Hupp Pharma «porte un
sérieux coup à la crédibilité et à
l’image de la production natio-
nale que nous avons passé

plusieurs décennies à construi-
re et à soigner».
Il convient de noter que l’Ad-
pha et le Snapo avaient déjà
dénoncé dans des communi-
qués distincts cette situation de
blocage. Des appels ont déjà
été lancés pour que «des réqui-
sitions formelles des autorités
compétentes soient adressées à
ce fabricant» afin qu’»il assu-
me dûment et pleinement les
responsabilités qui sont les
siennes». Le cas échéant, ils
avaient appelé à ce que «puis-
sent être appliquées à l’en-
contre du laboratoire Hupp
Pharma les sanctions légales
prévues par les dispositions
pertinentes de l’article 418 de
la loi 18-11 du 02 juillet 2018
relative à la santé».

Pour rappel, le ministère de
l’industrie et de la production
pharmaceutique avait décidé le
24 août dernier la fermeture
provisoire de l’entreprise Hupp
Pharma. Cette décision avait
été suivie par la décision de
l’ANPP du retrait de tous les
produits et lots mis en cause de
ce fabricant. 
Le directeur général de
l’ANPP, avait déclaré à ce sujet
que «cette mesure a été prise à
titre conservatoire en raison de
l’impact avéré des constats sus-
cités sur la qualité, l’innocuité
et l’efficacité des médicaments
produits, ainsi qu’en raison des
risques potentiels sur la santé
publique et la sécurité sanitai-
re».

Sihem Bounabi

REFUS D’HUPP PHARMA DE REPRENDRE SES PRODUITS

Les syndicats tirent
la sonnette d’alarme.


